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k : OM: ï : )R HFROU 5 
À NOS LECTEURS: RNremareus 
NES se mé: HÉRRENT ETS : 7 PÉTER" > Ja k mon. nés à en, le 20 la Police, Montée: du Nord-Ouest, a fait une, ‘ 
RTS NS MEURT É er es et ‘| descente au T EUR or NS de tent ee este ef 
L'  ÉTrR rc un arrèt de trois semaines, là Liberté réapparaît. 29.‘ prs. Le Temple és Travail a + 


| y æ saisi beaucoup de, littérature bolcheviste, : Bien qu’il n'existe pas encore. 
ns que la grève prenne une tournure inattendue, notre pas | 


rna mardi pre [de liste officielie on croit que les chefs suivants ont été arrétés Le 
Ë | ; z journal patäitra régulièrement chaque ï Len: i ee NE 29) de es des. : en FE da cu 
4.'.. fuméro a dix pages. Ce sera notré format de da séptième ee À rétai _le véritable 


année. D'ici quelque temps, -par suite de la grève et de 
‘désorganisation partielle. du ah postal, nous ne Do 
donner à nos lecteurs qu'un journal bien imparfait. Au fur. 
‘et à mesure que les circonstances le permettront, nous perfec- 
s tionnerons nos rubriques, nous en njouterons de nouvelles 
Nous croyons qu'avant peu nous pourrons donner à nos léc- 


ce  feurs un journal qui marquera un sensible progrès sur celui des 
- années dernières. ne er l 


Le REVEREND WILLIAM AVENS, directeur du: “Western Labor News! 
Chu 


pasteur au Labor. L : AE 
L'ECHEVIN JOHN QUEEN, gérant des annonces au “Western Labor 

, échevin a conseil de Winnipeg. : 
L'ECHEVIN A.-A. HEAPS, tapissier, vin du quartier 4 à Winnipeg. 
GEO, ARMSTRONG, garde-moteur.. M. Armstrong à été un des prin- 
.| cipaux orateurs aux réunions des grévistes. : : Û BE 
Quatre agitateurs russes ont aussi été arrêtés, . = re 
:. Des arrestations similaires ont eu lieu à Calgary et autres endroits 
de l'Ouest. ‘ ; x RE 

C'est la police fédérale qui a opété les arrestations. On dit que tous 
les_inculpés sont actuellement détenus à Stony. Mountain où ils ont été 
‘T'iimédiatement conduits à toute vitesse après leur arrestation, Les man. 
dats ‘d' ion avaient été émis par le_ gouvernement fédérai 


Q 


. Estce apathie envers la Liberté? 
No: ; 


+ Éët-cé manque de désir qu'elle gran- 
disse et devienne vigoureuse? si 
Encore moins, : 

‘ La seule raison d'une discrétion qui 
a peut-être été excessive, c'est, le sou: 
ti d'être délicat envers des personnes 
que nous estimons, et qui ont des in- 
térêts un peu sifhilaires à ceux de là 
Liberté. Cependant, nous ne pourrions 
réster muet ce soir à l'endroit dela 
Liberté sans négliger notre devoir. 

est-ce que la Liberté? 


pe "à ” 


se 
nr 


le moins qu’on - 
t des idées sub-} 
; Nous ne som- 
ions. 

È nt souffrir de 
la faim, mais ils font partie de la masse, et ilseront äh nom- 
bre des premières victimes de-leur-setion-impbrudente-——— 


QG QG TC 


“ouvrage nous aidera à nous connaître . Le bouquet, dont’ le choix ét ‘la 

“et à nous faire connaître, et l'on sait | cueillette fut tout un problème, eut (y 

“que ce n'est pas là un besoin chimé-|le résultat attendu, et dut satisfaire Ÿ 

“rique. por . tous les ‘goûts, voire même les plus 
Nous tenons à avertir nos compa:| délicats, RE 

WIOUEE AU Man oba que notre Comité | . Que dire des petits papillons blentôt , 


L'ivrogheriesest un mul profond, dégradant: c'est là-ruinc 
de tout noble senUment. ie 


‘ . Se ON RTE A PS AREMRREE * : RNEE Mettre |sera heureux de répondre à toutes le métamorphosés en délicieuses grand'- 
et SP ENIE TIN DUCFFE, Taïteñtion publique a été violemmen GA gr rm Lan. | <°Mmmandes qui lui seront- adressées. | mères? N'étaient-elles pas à croquer, 
d éveillée à l'existence de ce chancre hideux qui ronge l’huma gevin pour prendre la place de qui | Mau faisons exactement les mêmes | ces chères petites: vieilles portant lu - 


prix qui sont annoncés déjà dans les 
Journaux de l'Est: 60 sous l'unité; 
$6.00.la douzaine, et cola franc de port. 
On peut nous envoyer les commandes 
dès à présent, et il est facile de cons- 
tater que nous offrons des conditions 
‘très avantageuses, en ne chargeant 
aucun frais pour l'expédition par la 
poste. } 


nettes sur lé bout de leurs nez gros 
comme ça, le moyñhoir attaché à lu 
ceinture, une coffté encadrant leur 
charmant minois, et la tabatière dans 
laquelle’ elles savaiënt plonger deux : 
doigts. comme grand'mère ? 

Mais quel don ont .donc reçu ces 
Soeurs Grises, et surtout quelle sm * 


nité. La constatation du mal et le désir d'en güérir au plu 
— tôt ünt provoqué une réaction violente. PE 
“ses remèdes appliqués dépassent peut-être la force de 1: 
masse qui n'est pas héroïque, tant s'en faut, mais nous ne vou 
lons pas discutér ve point aujôurd’hui. , , 
Des mesures d'assainissement ont été prises, une loi a été 
votée. Inscrire.un texte de loï dans lés statuts est chose asse;: 


que ce soit, mais pour prendre son 
rang parmi les soldats de la défense 
religieuse et nationale. Elle n'est 
l'ennemi de personne. Elle hait le 
mal, ét veut promouvoir le bien. 
Voulez-vous avoir ‘la raison de sa. 
fondation? * La voici: je lave trouve 
dans la doctrine catholique exposée 


s futures. < 

‘Actuellement les deux partis semblent éhércher la solu- 
tion dans l'éloignement l’un de l’autre, et le ‘remède pe se |. 
trouve que dans l'union. Tous les prédicants de division et d'op- | 
position de classes qui prêchent la haine sont des malfaiteurs, 


à 3 p à ‘ me fuorme depatience leur est don- 
: : . max & n e8s uels que soient les beaux dehors qu'ils montrent, qu'ils s’ap- ni Los x me » br Rare COMITE DE PROPAGANDE r qe pee + nt routes EE 
facile; faire observer la loi est parfois plus difficile, A pellent patrons ou chefs ouvriérs. ‘ D'uñ autre côt prêcher de- Quét du :1907, en bartoët du À . LaVERENDRYE, |'téressantes — tout en leur laissant ru 
Une loi de prohibition totale a été votée, c’est un fait; ex l'union en ce moment ne- semble pas oeuvre populaire, mais journal catholique: ge “89 Avenüe Prôvencher, _” | leur attrayante simplicité — des bébés ‘ 
et DOME pratiques nous devons en tirer le meilleur parti pos c'est tout de même le devoir de tous ceux qui disposent de “Mettre de côté de semblables | x» . Saint-Boniface, Man. …. ee LR pm A à 
UT ee mien meer De COPresRond Pas à ce que nana crayon. quel Ne Musiques hocions de done ER DS US Desperate timider par l'aududire pourtant nom. | 
EE, -être-le meilleur -moyen de füire pratiquer la témpérance au: : à À Vib à w S breux dont les applaudissements rein. 
masses. : rs pé * Le mal ne peut'être guéri que par l'application d'ün, dou- | ‘"ie" comprendre au caractère de son 


“temps.” s ; 

Et les Pères du Concile Plénier de 
Québec (p 513) disaient en parlant des : “ 
PRES ar PA ve ts | Nous prions les cultivateurs qui au 
“ q Traient besoin de main d'oeuvre de s'a: 

création, la diffusion et le soutien 

m dresser au Comité. de Colonisation 

constant de journaux véritablement 198, Autnéat dulit Éantese 

“catholiques, est une oeuvre souverfl- EN UINERS Roi ot à 

“nement utile et nous ne craighons| Nos pourrions peut-être leur don. 

“pas de dire qu'elle ést de nos ce ner satisfaction. Tôus les jours, des 
âbs fe À 


-S#'adressent, . 
dantude s'établir eux-mêmes, : 


Que ceux qui auraient besoin de 
couples ou d'hommes nous avertissent 


plissajent la salle? #5 
Chères petites, privées de foyer et 

de famille, de l'affection d'un père et 
d'une mère, trésors que rien ne peut CRU 
remplacer sur terre, oui, vous l'avex 
toute notre sympathie, et nous vous lo 
garderons toujours cet intérêt que 
vous savez si éloquemment vous atti- 
rer. Que ces sentiments débordänt de 
votre âme demeurent toujours: ils 
ént droit au coeur de Mon Myheur 
Qui vous l'a dit dans son allocution si 
paternelle. Æt vous savez, quand 
Monseigneur dit quelque chose, dame! 


ble remède, l’un matériel, l'autre moral: le mél tient aux cir- 
.:onstances économiques. par lesquelles nous Passons du fait 
des cinq années de guerre d’où nous sommes à peine sortis, 
puisque læ-paix n’est pas encore signée ; toutcomme tient 
iussi aux dispositions des âmes qui! ne peuvênt être guéries 
par les piastres et les sous. RARE FE 

Le Canada a pris une part exägérée danse conflit mon- 
dial. Ceux qui l'ont dit à anus Dee nHRies déloyaux 
at des traîtres; mails le 7 mt préfé padés-traîitres est | 
‘e présent aujourd'hui, et le pays sent toutfle manque d’équi: 
‘ibre qui devait nécessairement se produire, Notre dette na- 
lionale est énorme, Comparée à la population du Canada: 


Le faisons-nous? Not si les choses continuent comm: 

; “elles vont présentement, avec notre loi de prohibition total 

- dans les statuts, il-ne nous restera plus qu’à nous délivrer un 
.” superbe certificat d'hypocrisie. CFE: PR 


L'hypocrisie est méprisable chez les individus: elle n'es 
pas plus honorable chez les groupes sociaux. 


a "Nous soaffrons d'un double. mal dans l'observation e L 
: loi aie, prohibition votés.per-notfe-tegiitire: tr meale mA 
sérieux, croyons-nous, de la part du gouvérnement pour fair. 

respecter sa loi de prohibition, ét, de la part de l'opinion pu 

blique, un manque d'appui qui rend laction des autorités ‘dif. 


COLONISATION - 


17 ds . » RAT LT We’ : 

pour suivre ce double en 
guemient de Pie X et du Conctie Plé 
nier dé Québec que Mgr l’Archevêque 
de Saint-Boniface défunt a fondé, la 


Ottawa, ces jours derniers, et cependant nous ne recevrons pas 
un sou de l'indemnité que recevra l'Angleterre. Nous devrons 
sortir de l’abime seuls où y périr; ne nous sommes-nous pas 
battus pour l’honneur ? : 

Le Gouvernement d'Union ayait promis par la bouche d’un 
de ses ministrés de ruiner le Canada. Malgré cette déclaration, 
l'opinion publique, ameutée par une campagne de haine contre 
tout ce qui est ‘français, a mis le Gouvernement d'Union au 
pouvoir, et il nôoùs a ruinés. Il a tenu parole au.moins sur ce 
point. Ouvriers et patrons ne devront pas pérdre ce fait de vue 
dans leur dispute actuelle, car cé serait vraiment trep naïf. . 

Mais le remède ne consiste pas à se croiser les bras La 
tâche de revenir aux conditions normales est immeuse: tous: 
‘eux qui aiment leur pays doivent s’y mettre.’ ‘ 

- Nous avons touché à-une-des-canses du mal: nous dirons 
quelles sont.les-autres-causes et qiels remèdes nous semblent 
bons pour guérir graduellement le malade, car il n'existe pas 
de remède pour le guérir du jour au léndemain, quoi qu’en 
disent tous ceux qui font profession de tromper le, peuple en 
flattant ses appétits. Hu 

- Pour quelques années au moins, la qüestion du travail 
‘six où huit heures par jour ne devrait pas se poser, mais bien 
celle de travailler douze heures, si possible, car on ne comble 
pas un déficit en rognant mais en ajoutant. Or nous sommes 
en face du déficit de cinq années de guerre faite dans les cir- 


pour,que la Liberté réponde à l'idéal 
que nôts voulons réaliser, mais tenir 
un journal en vie n'est pas mince at. 
faire, et en gens pratiques. nous de- 
vous proportionner l'oeuvre au sup- 
port qu'elle reçoit, Ceux-qui désirent 
la voir plus grande, pourraient peut- 
être se demander quelle somme de 
coopération cette oeuvre a jusqu'ici 
reçue de leur part, ; 

S'efforcer de faire le bien ne va pas 
sans coitradiction; qui a jamais fait 
quelque chose de sérieux sans effort? 
R1, comme ailleurs, la mentalité n'é- 
tait guère mûre à l'idée du journal 
catholique qui est forcément un or- 
gane indépendant des partis politi- 
ques. Ceci est pour une large mesure 
dans l'indifférence que la Liberté peut 
avoir trouvée sur son chemin. Elle a 
aussi trouvé de beaux dévouements et 
les jeunes de ce soir se classent sûre. 
ment parmi les zélés, Qu'ils veuillent 
bien recevoir un eordial merci. Nous 
rofitons de l'occasion qui nous 
fournie pour- remercier ceux qui dans 
le passé se sont dévoués ‘pour une 
oeuvre catholique ainsi que ceux et 
celles qui voudraient les imiter à Y'a. 
venir. _ 


ticile. notre crédit est ruiné, nos échanges sur les Etats-Unis nous | Liberté, eye ce Po er Lao ne NT DE COLONISATION | dns pre es À Se Dune FIoRSE È 
7 ch AS A d PA EE Von ES coûtent trois pour cent. C'est. simplement fantastique, Pour D LE Age he is di mu ns “LAVERENDRYE", [lu avez dit et offert avec tant de grl-- 
ñ à E arlons nel: Ce n'est pas agréable, mais nous avons un: boucler notre budget: il va nous fafloir faire dix fois l'effort du que aussi intéressant que: possible. 1! 198, rue Aulneau, Saint-Boniface ce, mais auésl, combien fortement 
Yoix, publique, eE-phisque nous nous: Perm#Hons de rappele. -ohtribuable anglais: ceei a été démontré aux Communes à | reste beaucoup de chemin à barcourir helene D ns Elle vous a invitées à prier, prier: 
leur devoir aux ‘autres, il nous faut accomplir le nôtre qui. es | 


beaucoup dans ces temps où de plus 
grands malheurs menacent de fondre 
sur nous. Vôus avez deviné, j'en suis 
sûre, ce qu'en son âme de pasteur et 
d'apôtre Elle souffre de cet état du 
choses lamentable qui font tant de 
malheureux, mais encore pius-de l'où 
bli du bon Dieu qui én est la cause 
véritable, Ad 


Prier, aimér, chanter, voilà bien 1e 
progremme que vous devez suivre: 41 
doit vous être facile dans cette er ; 
ceinte bénie, où l’infortune vous a mi : 
se, mais où tant de solicitudes de 
part et d'autres ont liguées pour vous ù 
la faire oublier, Avec vous, chères M! 
petites enfants, nous Éisons tous: lon. 
sue vie à notre vénéré Pasteur! ES 

LAVE =" J.des E. 
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LA JOURNEE DE HUIT HEURES. . 
AUX COMPAGNIES DE MES. | ** 
._ SAGERIES 


de mettre le doigt sur la plaie. 


NÔTRE TOURNEE DRAMATIQUE 
, ET MUSICALE 


Qu'on, ne se méprenne pas sur la portée de nos paroles 
Même avec les abus actuels, nous persistons à croiré que le 
hôtels ‘livenciées, avec leurs portes grandes ouvertes à tou 
venant, sont encore le plus grand'mal; nous en sommes débar 
rassés, Dieu en soit loué, :: 7 


Notre tournée dramatique et musi 
cale, qui a obtenu un succès dépassant: 
les espéranceë des plus optimistes, s 
terminera avec juin, Nos acteurs vi 
siteront encore quatre paroisses fran 
çaises: dy à 
" Saint-Norbert, le 19 juin. 

LaSalle, le 22 juin. 6 

Saint-Charles, le 23 -juin.  (Cett: 
séance devait avoir lieu ce soir, mai: 
elle a été remise à lundi prochain.} 

.. Saint-Pierre, le 29 juin. dt 

Que nos lecteurs de ces régions qu : 
n'ont pas encore entendu nos acteur: 
profitent. de cette dernière occasion 
* Les nécessités de réorganisation: dc 
nos services fort atteints par la grè 
.ve nous empêchent de donner plus de 
détails sur les succès de nos acteurs 


Ceci dit, il nous reste à constater que les trous où se débit, 

du mauvais whisky sont tr6p nombreux. Il y a plus. C'est u: 

fait notoire que lés instruments de différentes formes pou 

- =. distiller du whisky, qui, à l’état brut, contient souvent une fort: 

dose de poison, constituent un péril que les autorités ne peu 
vent pas plus longtemps ignorèr. etre 

. il 


Va 


Pour peu qu'elles continuent à fermer les yeux ét à man 
quer d'énergie, nous nous débattrons bientôt dans un gâchis. 
- L'amende prévue. par la loi manqye d'efficacité, Pou 
sauver la loi du mépris il va falloir la! faire observer -ou 1: 
changer. Si le gouvernement-tient à sa loi de’ prohibition 
telle qu’elle existe, qu'il donne. de la prison à ceux qui s'er 
moquent. L'expégience vécue du régime de l'amende n'es 
7" Pañlengue-mais-elle-prouve déjà surabondamment que l’a 
mende né vaut rien, Le coupable paye l'amendë de coeur joie 

quitte à mettre ôrdre. à dés finances dès le lendemain er conti 

-nuant d'exploiter les ivrognes, ses habitués, et à tenir écok 


——— QAR D — —— — 
AUX—ACTIONNATRES DU COMP: 
TOIR AGRICOLE 


Le secrétaire de l'Association du o 
Trafic des Messagerles du” Canada 
vient: d'adresser aux diverses Cham- 
bres dé Commerce du pay, ainsi 


Les actionnaires du Comptoir Agr! 
cole-sont priés d'assister sans faute 1 
l'assemblée générale qui aura Heu le 


‘ . $ x } qu'aux expéditeurs des pus {mpor. : HE 
d'ivrognerie, pour la jeunesse qui pousse. . | :onstances énumérées plus haut. ue nef-Ét de" [26-juin -prochain au nt tante, ane lettre Circulaire leur dé: 
/ , Res # Re Si s aimons notre pays, si nous aimons nos familles, nr rm mandant leur coopérätion dans le but 
ÿ ’ .. Un peu de prison pour quelques coupables aura plu: ee à For Mais on ne comble pas en ROPAGANDE! A L'ORPHELINAT, LE 10 JUIN de faciliter le travail des employés 
(4 d'effet que toutes les sammes d'argent qui tombent dans le ; po à * : f 


des compagnies de messageries. 

1 dit en substance, que des CcomMmpa- 
gules de messageries ayant adopté lu 
journée de huit hèures afin: d'amélio- 
rer les conditions de travail de leurs 
employés, il va falloir changer les heu- 
res pour la collection et la livraison 
des marchandises, ‘A. partir du 1er 
juin prochain, les voitüres ne seront 
douc de service qu'entre 8 heures du 
matin, et & heures de l'aprés-jnidi; les 
expédlieurs devront par  cénséquent 
tenir comipte”“de ces changements im- 
médiatement, s'ils ne véplent pas 


commençant à se croiser les bras. Qu'on le remarque bien: 
loin de nous la pensée de rendre une partie quelconque seule 
responsable du gâchis où nous nous débattons: mais deux noirs 
n'ont jamais fait un blanc. | 

Tâchons donc de nous entendre à tout, prix. Nous essaye- 
rons de dire par quels moyens la semaine prochaine, * 


trésor. L'expérience n'est plus à faire, elle x été faite ailleurs 
L'amende sans la prison est une-farce sinistre enr pareille ma 
lière. Donc décréter la prison contre les coupablés, voilà le 
tâche du gouvernement. Et ça presse. 


Les petites orphelines de l'Hospice 
ne A «{ Taché qui, l'an dernier, avalent ét« 
“LE CANADA APOSTOLIQUE" les dernières à déposer leurs homma 

Le 15 mai dernier paraissait à Mont- ges, les fleurs de leur amour et d. 
réal un livre tout à fait nouveau [leur reconnaissance aux - pieds di 
par Île. aujet- que l'auteur .y a étu- “plus grand personnage qu'elles con: 
dié et développé “sans prétendre | naissent”, ont pris leur revanche cet 
l'épuiser”, C'est le “Canada. Aposto-Îte année. ŒKlles ont vou donner ur 
lique" qui fait partie de la Bibliothèque | prélude à Jà célébration de cette fête 
de 1’“Action Française”, et est le dé-| annuelle qui leur est chère entre tou: 
veloppement, avec faits et statistiques, | tes, puisqu'elle. est celle d'un Père. 
de la conférence donnée au Monument | Foi, charité, reconnaissance! Ces trois 
Nätional, le 5°-décembre dernier, par | grands mots, animés par tant de sin- 
M. Henri Bourassa. ‘cérité, furent le 'thèmé varié serv! s'exposer à des retards, «Les maisons | 

“Le talent bien connu de l'auteur’, | avec beaucoup. de goût et de délica-" qui reçoivent régulièrement la visite 
écrit Mgr l'Evêque de Chicoutimi, dans | tesse durant cette soirée qui nous fit{des voitures dès compagnies, devront 
une lettre adressée. aux directeurs et | oublier la tempête, les troubles in- préparer leurs colis une heure plus - 
directrices des maisons d'éducation | quiétants du dehors et qui nous empê-| tt qu'elles le font aujourd'hui, tandis 
de son diocèse, le 5 avril passé, “la | chent dépuis plusiéurs semaines déjà " PA fo 
"sûreté et l'abondance. de sa documen-| de respirer à l'aise. j que les aûtres, afin d'éviter J'enporn 
“tation, l'intérêt qu'éveille le'seul titre] En outre dés exquises gentillesses | Prément aux dernières heures dw/jour 
“du livre, tout annonce un ouvrage : 
“aussi attrayant qu'instructif. 

“A cette époque d'esprits faussés et 
“de coeurs blessés, au lieu de servir 
“en récompense à nos erMânts de fades 
dl “historiettes, il ne sera pas inutile 
chère, J'aurais mauvaise grâce de ne française, ai-je dit. h . + . [“mettré leur esprit, Lg dm à 
fe k red re Sr Monretnnte Lo diam ds Saint-Bonitsce vont [ie due sexe on rene +8 avec la sai 
Noûs en : » à i ù il fs nhanidi ? ; ne 0 5 se rénselgner. sur là signification “teté.et le € apostolique, enseignés 
Noûs en sommes r« ndus Au point où il faut choisir entre La cause qu'ils vexlént populariser |cotte action et sur sa portée, je puis | “et vécus par des héros de chez nous. 

protéger les coupables qui n'ont aucun droit ä la protection | est celle du français, Dans uné’ de | puiser je premier point de mon pe-|“La lecture d'une paréille histoire ne. 

dans le vil mélier qu'ils exercent, ou protéger la faiblesse de | 795 paroisses où is ont déjà paru, on tit discours en disant: Lisez un, des | “fourra qu'élever leurs pensées ét en- 

. ME. gene ap pe ut DNS a (leur s décerné le titre de: Mission | obuscules que vendent les. jeunes. Il|#noblir leurs sentiments. Puisseteile 
rrpauvres ivrognés invetères et,.ce qui est plus ur gent encore, | naires dè l'action française; On nela pour titre: “Pour l'Action françai:|“raviver la flamme de l'apostolat pa- 

la jeunesse qui grandit, : | UE | pouvait mieux dire. -[sé”, et ‘pour auteur l'abbé - Lionel | “éribtique et religieux, et favoriser 
ae < 1 | de waqux-être bref: mon difcours a|Groulx, professeur d'histoire du Cana-|“ainsi l'éclosion de nombreuses voca- 


1 


D'un autre côté, inutile peur les braves gens de dire, fin 
penseht-elles, dé libérer leur conscience: “Cela ne me regarde 
pas; que le gouvernement fasse son devoir.” : Cela nous regarde 
tous. Les trous infects qui existent ne seraient pas viables 

huit jours, si les braves gens faisaient leur devoir 


MGR BELIVEAU ET LA “LIBERTE” 


Sa Grandèur, Monseigneur. Bélivearr a-présidé la-séance 
dramatique et musicale donnée à Saint-Boniface par ‘les. ac- 
teurs’ de la Liberté: A éètte ocçasion, Sa Grandeur l rche- 
vêque-de Saint-Bonifaté a parlé de l'oeuvre de la Libkrié et 
dit pour quelles raisons il recommandait si hautement notre 
journal et en favorisait si activement ta-diffusion.. Nous som: 
mes heureux de pouvoir publier le texte intégral de ses re- 
marques. \ : ; 

Les jeunes m'oni demandé de dirélnes, dans cetté : tournée--vise deux 


Les gens sans conscience, hommes et femmes, qui spécu- 
lent sur lü passion de misérables ivrognes et qui donnent le 
scandale aux jeunes, n'ont pas droit à la protection du silence 
des braves gens, CNCOTE MONS à celti de la police locale qui 
reçoit un salaire polir voir et agir, même quand c'est désa- 


gréable. ° ? tm 


Le mal que nous. déronçons est grave.-c'est après avoir 
mûrement réfléchi que nous en parlons. 


- 


de nos petites amies, de l'adresse si] devront appeler les voiturés dussi- à 
touchante présentée à-l'auguste héros | bonne heure Que possible /dans ta : 
du jour, Mgr l'Arcevéque, avec un bon journée. / , 
mot, à l'endroit de tous ceux qui #'in- 

téressent à elles, le programme com-| Le secrétaire termine. én exprimant 
portait plusieurs morceaux d'orches- l'espoir que le public céopérera de la 
tre sous la -dirpetion de M. H. Bdur. | façon indiquée pour dider les compa 
geault, dont là réputation d'artiste se | gnies à mainténir ph service ufficage. 
répand de plus en plus dans notré po- / 3 À ei 
pulation canadienne-française., M, le PDO Genre 

ténor Hélle, qui avait bien. voulu pré:| Montmaur, le parasite, ftant un jour 
tef son concours, resta dans la note à table avec frande compagnie de. sé# 


juste de cette fête en chantant deea : 
voix, la plus chaude le .‘Credo” de omis: Qui prislont, :chantsiènt ‘à 


Faure, ét un rappel qui invitait vrai. riaient toùs ensemblè, — Eh mes: 
ment à “prier”, à “chanter” et à “ai. | Sleurs, s'écriat41, un peu de sente, el 


‘ , FE à 
La masse des bravés gens ne peut pas dire: “Je m'en lave 
les mains: c'est l'affaire de la police”. La police ocale ne pe : 
s di CR en 1e À. pi nb : Set F fai 1 pue pe ut un mot, Quand ils ,se montrent si gé-[buts. _  - 
pas dire: “Je men lave les mains; c'est l'affaire « U départe- |néreux envers une cause qui. m'est 
. ment des licences.” Ce lavage né nettoie ni les mains, ni la 
-«vonscience. e 


-Îs veplent ‘travailler pour l'Action 


D 


Le mel a trop duré; il faut ägiri! 


DRE de | deux :bdints, cofume l'action des jeu-|da, à l'Université Laval, Ca ne coûte | “tions! De plus, la diffusion de cet |mer”. 4 O2: n4 sait ce qu'on wauge, 
k . re ; er + 2 Ms — ? À is x , nor s & LU x L reereme et 7 Le ne oise: Es 
: 1 ’ F- ; * : ñ À SE à ë OO + 1 ee pbs r y 0 | L à r "Ty : ï re f 
9 : : M4 : 1 L ; f À e + #1 + à + e $ k vices Fais : ù L > F4 F 1 : 
3 D LL 4e va à défini sy . ! 


me eme 


I s'impose à tous! Le riche le doit | 


| 3 ‘avoir païceque aucun autre thé 
de n'est ausai bon et le pauvre parce 


E 


La 
1] 


que c'est le thé le plus économique. 


LE: 


Li 
ë 


mater l'aviron où à porter de lourds ms st CE = : 

. | 3 F AUGMENTATION « DES :PENSIONS que celles-ci éont insurf- 

ves, à Loge nie code ass fardeaux car or épaules; cependant AUX EMPLOYES DU C. P. A.  |santes pour permettre de pq 

le loi le plus méritaat. : Dans l'ordre | elle n’en éprouva draps de es * h les conditions difficiles Qui ont êcé 

À . du lu fondation des gays, le rôle du eo. de passér de: journées éntières uta l'absence de son mari: après FR HUE crétes par lé guèrre ët ses Consquen- 
lun et de sa famille à été invariable- | au fond ‘d'un canot, sans pouvoir son retour la vie reprit son pours or. | °°MPtes gucc , A causé de l'augmentation | conti. | 


‘*! ment l'objet d'une grande admiration 


| 


ces, C'est pourquoi ils ont jugé oppoi 


a tächérent de le calmer, mais | dinsire; l'hiver dans la hutte de Saint, Ses ere à lt Enuelle du coût des choses essentiel- 


: ssanc - | rayons soieil vems raser, Dh des tun..d'accorder ce bonus qui dèvra res- . 
À paré para s nette à d pr fu 4 le pt 1 D re tie fut qu'à force de présents qu'ils Charles, é sous une tenté ‘as la et-encourezé ver [tes à A ve rer directéurs du Pu-|ter en force 4usqu'àla fin de l'pnnée 
l'industrié c'est une noble tâche, et | grève pur d'un lac. où d'une ri- réussirent à ee débarrasser d'eux sans | Prairie. Ms As De à 3 M... Lagimodièté demeura ; a a 5 gl mes wrv gr 1920. ? , D: ë 
qui e’accomplit presque toujours au| vière, autre lit qué la terre dure lefusion de Sahg. .| /’Le 12 ju 18 fut un evénemem | Gouserva toujqurs jme ve pagnie qui ont quitté le service après! ; D'après le dernier rapport annuel ; La 
+ Prix de trés durs sacrilces. Mais au}-toutes ehoses Yeaueoup plus poéti| L'aïnée suivante, ii arriva à Mada [Dour la Se SC OR PR abat dtieint la limite d'âge. une al! du C. P.-R. les alliacètions aânselles ‘ 
moins les preniiers laboureurs ont eet- ae pur les livres que dans la rés |me Lagimodière une autre aventure|°® jour-là les pfemiers missionnaires, | épreuves de 1826 Madame Date : 


location spéciale représentant - une 
| tation de 26 pour cent sur les 
là coeu lignes d'un histo terrirent au Fort Douglas. Ce augmen 
et ‘Mme Lagimodière s'ertibarquèreni rien pepe ae pour -Madame, Lagimodière de | ee son mari garda jusqu'à mr Ro ro 9 Pr ce dre 
2" if cas qui allafent à Pembi-| . ee: " É qui lui fit oublier sés;0n2e ann e| : , © el- 
&: Ce N Pembina per À paseè- Un jour que Msdsme MORE <hagrins ‘et de pénibles étapes; elle Sud it Lise D 6 dm le actuelle des pensions à été fixée 
rent “Jour premier hiver. ‘ | était avec son mari sous s entente, es | svait enfin le ‘bonheur de voir des veuve, Lo Lit aile 2 TES Cl cles. e 1902, les directeurs comprennent 
| eiioines -Srrivérent auprés. Qoux prêtres, de se confesser, de recevoir pad bre eg. ÿ : ‘ 2 
avéc des chevaux, et le ehef descen- \ : donna sa mai:0n sur là Rivière Rouge | =— 
di ur parler à Madamè Lagimo- roro | M mere SE 00 ver Pom pour aller demeurer avec son fils 
Edmonton, où 1is séjournèrent quatre ue. Elle ne comprenait pas le sau- Der pur. 1e NANTERRE l'os ‘Benjamin Lagimodière, à 3% milles de 
dière vage; mais le chef, pour lui fatré en- ra nl ténmepeene 2 l'église de Saint-Honiface; c'est chez 
faisait la chasse et était presque tou- tendre qu'il désirait avôir son enfant! Madame Lagimodière était tenue}; qu'elle s'éteignit doucement, à l'âge 
à Agé de deux ans, prit la corde qui at-| 2h haute ‘estime par les missionnai | 44 94 ans, environné de tous les se. ? . 
tachait-le-nine-êsey de,.ses chevâux, | "25: ce fut elle qui, étant là seule fenh | Go:irs. dé la religion. : Rte pere rl CN. de 
et.la passant autour do la-œein-ac Line chrétienne du fort eurvit de mas. ES mouse ete ESS 2e | D 
p entouré | Madame Lagimodière, lut fait signe | Maine. à toute la colonie; pendant sente patier ei lorenté lnheés: «5 ù : à 
par une bande de guerriers Cris; | on'il le lui donnaït en échange de son longtemps, dans la colonie, tous les Bas Canada. *Pénible 4 Ed SUR DEM DE, . “an ’ S ‘ è ; 
quand le Chef appäfut à l'entrée de la second enfant” Comme on veut bien enfants l'appelatent : Marraine. dl: male node Poe Pr rt EIDONS FOURN auf ”. | 
tente, Marie-Anne était à genoux, fai- |). penser, Madame Lagimodière 1e re-| 1lÆsaüe les missionnaires man.| "he de ces quelques notes, l'é&| AU PRIX L - 
Bañt ce qu'elle croyait sa dernière poussa œiG re Bigne que jamais elle | uaient de nourriture, ce, qui arrivait preuve est le lot de ceux qui ouvrent DU MARCHE 
prière. Un b'"ne qui faisait partie de | ne consentirait à un tel marché. Le très sonvent, c'est à Madame Lagimo- A le aix avtréo: MilidAnte Ds « * 
la troupe lui dit de ne pas avoir peur, | Süväge, erovant, qu'elle ne se conten- | dière qu'ils avaient recurs, sschant boury Lagimodière a passé, mails sa 
qu'on ne lui voulait-pas de mal ‘Onltait pas d'un cheval, lui en amena un | bien qu'elle se ferait toujours un plai- vie a été utile: cette femme a laïssé 
peut concevoir l'horreur de son mari second, puis Ji passa encore la cor. | S!r de leur être utile. La colonie était ui exemple de dévouement et d'abné. 
lorsqu’à son retour il aperçut son Camp de autour de la main/ comme la pre- alors dans un dénument complet ; Pt gâtion peu commun dans la vie fami- 
entouré de guerriers; ne voyant pas mière fois. Elle dit à son mari: ‘“Ré- tre autres choses, les troupeaux fai- llaie, . On ne pout s'empêcher d'être 


sa femme sortir de sa tente, il Juif # saient défaut à peu près. complète: | ” : + 
red *} pète lui. done-que-je ne vends pas ; touché de tant d'application dans le 
crla d'aussi luin qu'il put 6e faire en- mon enfant et qu'il m'arrachera Je | ment. Quelques spécimens seulement | 


à "| devoir, de tant de dévouement dans À 
tendre: “Maïle-Anne, vistu encore?” | coeur avant que je ne consente à me assuralent aux malheureux eolons un sacrifice, chez une personne qui, com- 


— “Oui, dit-elle, je vis, mais. jé me | séparer de lui.” $ À pure — LÉ. songe. me nous toutes, avait été habituée 
meurs de peur:" “Et-bien! dit le sauvage, prends et cssural es à où Conibe ‘ot AR dans sa jeunesse à une vie douce et 
Ceci n'est qu'un épisode; ‘mais on|les chevaux ét un de mes enfants.” — (em roma de mar in 


ur. pensions se chiffralent à la fin Ÿ . 
de 1916 à #267,097.4%. 1 y a actuel. 
lement sur les listes 864 employés qui 

ont plus de 3% ans-et sur ce nombre [2 
411 out plus de 70 ans. : 


ie te resource dé posséder le so) ét d'a 

: voir des outils pour le travailler; fils 

ont la satisfaction très douce d'aper 

cévofr, en jetant un regard sur la cami- 

pagne, x fumée qui s'échappe de 

foyers nalssants: ls ont déjà dans une 

certaine mesure la protection des lots. 

* Mais les explorateurs! Mais les mis: 

sionnaires! Mais les “voyageurs”! 

Que dire de leur oeuvre? Et en quels 

termes louer leurs qualités d'initiative 

ét.de ténacité? Que dire suürtout d'u 

ne, jeune épouse qui accompagne son 

mari dans un pays où le missionnaire 

creed 1 4000-00 eREOre-Hrcontus:-tà, 

_ Où seul l'aventurler et le coureur des 

bois -oht eu l'audäce de s'engager? 

Le pays Où elle ‘va es encore sauva- 

: ge; c’est, pour elle, la solitude abso- 

k lue; aucune femme blanche n'a jamais 

“été jusque-là: tel a 416 le sort 'de"Ma- 

rio Anne Gaboury, épouse de . Jean- 

aptiste Lagimodière, celle qu'on ap- 

pelle avec affection “La Première Ca- 
nadienne du Nord-Ouest’. ; 

Marie-Anne Gaboury arriva à la Ri- 

vière Rouge en 1807; et ce ne fut 

oqt'en 1818 que d'autres Canadiennes, 

comme ellé, épouses de chasseurs, eu- 

». remt le courage de suivre leuré maris 

jusque dans ces régions inexploréés, 

Marie-Anne Gaboury était de Magki: 

not. Québec. _C'est-là-qu'elte-passa 

premières 25 années de sa vie, 

est-dire jusqu'a son départ pour 

l'Ouest. En 1806 elle rencontra Jean- 

hayptiste...Lagimodière, jeune Cana- 

d'en qui avait déjà passé 5 ans: dans 

le pays d'“en haut” et qui, revenu 

‘ddns .la paroisse natale, émervelllait 

tout le village par les récits: capti- 

} vants de ses aventures. Parents, 

‘ amis, étrangers se pressaient autour 

du narrateur’ pendant les Jongues s0ù 

rées d'hiver, et Marle-Anne était tou- 

jours parmi. sôn auditoire attentif. 

korsqu'ai printempsælle épousa Jedn- 

F: Baptiste Lagimodière tout le monde 

/ était tellement persuadé que l'ancien 

e :" ‘ chasseur ne: songeait plus à recom 

mencer:6es voyages, qu'on ne jui en 

parla mème pas; aussi; lorsqu'une se 

maine après le mariage il annonça son 

intention de repartir, ce fut un véri- 

table coup de foudre -pour - la “jeune 

femme. Elle essayu eh Vain ide dis 

suader son mari de ce projet. Alors, 

après mûres réflexions, et Sur les 


dont le, simple récit fait mal ‘eu Messires Provencher et Dumoulin at- Lagimodière ne° quitta plus-sa mai: 
joie 


E 
$ 
À 
ét 


femme, Un ‘our qu'elle état seule 
dans sa tente au milieu de la prairie, 
elle vit iout à coup 


tm 


_ enfants. _noyur i substantielle. : : 
peus dire. que durant, tout son séjour !“Non, ditelle.-jemeis-tu-1e mé ferae mea DO le saïnt ét] Je vous remercie de m'avoir invitée 
au Fort’ des Prairies la Première Ca-| consentir à ce marché”; puis pre- pauvre Monseigneur Provébéner. ai- | à sontribuer au programme de ce soir, 
nadienne du Nord-Ouest ne cessa de | nant son enfant dans ses bras elle se lait souvent faire la promenade aie les | Mais je vous remercie surtout de LL 
se trouver face à face avec des sitüa-}mit à pleurer. bords de: la rivière La Seine: Madame’ voir fourni l'occasion de célébrer une 
tions périlleuses; ce serait du roman sauvage, paraît-il, fut touché de | Lagimodière lui offrait toujours une femme dont la carrière a. toujours 
si, Nélas, ce n'était la vérité la plus | ses larmés, car 1] cessa d'insister da: tusse de lait, ce qué le: missionitâire | éveil en moi la plus vive adniratidn. 


indiscutable. vantage." appréciaif beaucoup. 2 + — 

Dès son voyage de Pembina & la! Madame Lagimodière eut nombre]. Des jours meilleurs cembiacent <'an- re # 
Saskatchewan Madame  Lagimodière | d'autres aventures toutes très intéres. |noncer: M. Lagimodière avait pu,|. râce à l'expellance, de ps servie, 
avait vu des scènes affreuses, Un soir |santes, mais qui sont trop longues pôur | avant l'arrivée des Missionnaires, ba-|là compagnie Adanac. Grain a, en 
la caravane arrêtéé pour camper, en-lque je les décrive ici. Lorsque sa #é-[tir pour 4a faille, uné maison quiideux ans, triplé son commerce. 
tendit-de grands cris dans la forêt; | mlle augmenta, Madame Lagfmodièré | 
c'était l'un des hommes qui s'était un} cossa de suivre son mari à la chasse — NE nd SELS 
peu ayenturé dans le voisinage et Qui} ét se donna tout entière au soin de 
maintenant était aux prises avec uhehscs trois enfants M. Lagimodière 
ourse suivie dé s66 ‘deux oursons. | s5ngea alors à se choisir une demeure 
L'ourse tenait l’homme dans ses grif- permanente, et il revint vers le Lac 
‘es et le frappait au visage pour l’as- Winnipeg, car le pays s’ouvrait enfin 
sommer; “elle le laboura bientôt de het on annoncäit l'arrivée .des colons de : 
ses ongles. M. Lagimodière, qui avait lord” Selkirk:—Cect-etait ën 1812: M. 
une grande présence d'esprit, ‘se mit à | Lagimodière s'établit un peu plus-haut 
harceler la bête de la erosse de’ son que l'endroit qui est aujour®'hui la 
fusil pour lui fairé lâeher prise; dans paroisse de Sairt-Charles; là Madame : 


la crainte de tue: Bouvier (c'était le | ragimodière passa 3 années dans Île 
nom de la victime), il n'osait tirer ; 


sur l'ourse, Cependant Bouvier ke dr es 4 a ns us Demarrage et eclairage par electricite 


sentant étrangler eriait de toutes ses 


y | 
CHAQUE BIDON DE . 
CRÈME EST PAYE PAR 
CHEQUE LE JOUR QUI 
SUIT SA RECEPTION 


me + MINIER ? 


Crescent Creamery Company 


soneells du Curé de Ja paroisse, elle taire Mel : C'est à cette époque dé ia vie de  Chasistant d'un sénboieur d'un mobour Je A des beurreries à 
décida qu'elle accompagnérait son ma. ser Pr ana pre dt dar nôtre vailiante pionnière que se place’f{l ” S per re ee Fi batterie d'em- -WINNIPEG BRANDON YORKTON KILLARNEY — CARMAN | 
rt... Ses parents tontèrent de la rete-| is tot vivant” M. Lagimodière | l'épisode fameux du voyage de Jean- SES Ecrivez à le beurrerile de la compagnie À laquelle vous voulez expédier et 

nir auprès d'eux, inais elle fit ce qu'él- N u 


“ N .Montréa ca magasinage, 
fit feu sur la bête et la blessa mortel- a re rm 1e ët le 4 # a L PR Le 
LE au prie vo Un'$ystème électrique fabriqué pour les 


lement, Mais ‘elle avait encore des |: : 
S k ' pagnie de la Baie d'Hudson: se fai- * Si 
forces et lâcha Bouvier pour se ruer lent dois 1» SNS die die 9 äutos Ford par la Ford Motor Conpany 


l'on v donnera tous les renseignements dont vous avez Besoin. 
l# croyait être son devoir, et elle sui. s AN. 7 Somper Le R lg P 
vi l'époux qu'étle venait de se choi- 


er 


D Fes sur celui qui venait de l'attaquer ausgi ; ; du Canada à sa fabrique: fabriqué dans x à : Le 
sde our te res SR or né Bet) nue. d ae pre . le moteur Ford én T dans ce but. . AE TA 
ps l'Hhust sur les reuves de x » , + dd pd) JURA ; + ; 
7 dia ù À à xd 7 * ell ; poor hfap Dingue cenmdhsog Page née AU UM | moment -de grande détresse, les fonc- ; s Serre " \ ? $ 
tout genre qui l'attendaiént; elle sa-| seu] coup, il prit sa course vers: son datsaires de là Compasule de à ee —Contrôlé de l'intérieur de Vauto même. À U E D’H O0 H 
vValt que du moment qu'elle éerait | egnot où fl y avait un- second fusil} * : : , + : ‘ Ù $ . : d . 

« rendug" dans ces contrées lontäines, | tout çhargé. A peine l'avait-il- saisi eee rare 28 rs à han 4 € cero Installations Type sur les CRT ANnUE rinerintennnenn posais 1800) » œus, 
elle fe pourrait fouver ni pis elle-| que déjà lourse arrivait sur la grève ti ar Ce te Paie Ron : dans et les Gou és TOTAL DE LAC" s } 
même mi pour sa famille (si Dieu lui NE. ; - n:-2 Lagi- ; pe ’ ù TN I D D LT IR 
ef{ donnait -vuu) ten sobre Tele 1e pere -POUr conter danh lé ca! LORS CRE UC S ç -J:WeL. FORGET, Gérant — 433 RUE MAIN, WINNIPEG, Man, 

re ge cr rar gcc Men sion périlleuse; le robuste chasseur Tous les mbilèles fermés sont maintenant pourvus J/acouell le plus courtois ent réservé à toute notre clientèle, et. 
font sa calme enfance avait été si} pleine poitrine, et cette fois elle ne ” ARR Hoi | . er mr MCE D M 1 nous nous faisons un plaisir de fournir toutes les informations eom- 
abondamment pourvue. Les mission-|se releva plus. mio Dh Monde r à re ® ler mn eme ype d'éclairage varrage mere nm ponte À nos Clients. A Le 
"AE é k À i s vembr , et : anvier il remet- de - . uecir ; ons traites, : 
natres n'avaient pas alors pénétré jus- |. Madame Lagimodière, témpin épot- er sh dénédies à er Selkirk Lin. Ford Sedan $1,17% Ford Coupé 8975 SAINT-BONIFACE, MAN. ne PNR ne ve pr 
Va que-là pour porter les lumières de la | vanté mais courageux de ce drame, id timi + 1 $00 nil +Compris installation d'éclairage et de d mansgt ; et à ’ 9 + 
; foi, et ‘fous les peuples de ces immen- | alla porter ses secours à Bouvier; il gr ; er 2 ads duree à d Que qu de Penh), Ce? pti sat i.0.b. Ford, A SAINT-PIERRE, MAN. rs ee. Es dE + 
ss * H h so D. = : , route - plein r . \ °s ru : » ENC : e, r Branch, œllier, r 
PER es ER vivalent_ encore dans taf ù du-visage arrachée dep d'un fusil, d'une dschatte et d'i- Toute la production de Ford en fait d'installa- 5 Le Le tete. Mlatotane Loin Ces ne nns © : 
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me Sous le rapport temporel, l'aspect | bis du menton. Il né lut restait ni s PRE A panne Pts F4 Fhnaars sn L sera pendant un certain lemps accaparée par he ; : « i 
* ‘m'était guère plus souriant; elle serait | yeux, ni nez, tout avait disparu: et : ; < se modèles fermés. ; PR PA OR EE RER de PE RES ml] 
ubligée de se faire à la vie nomade, | il-demeura aveugle et infirme le reste | Compagnie du NordOuest. Vers le ler juin, néanmoins, on pourra, moyen- Les > % 
borne: Mé eéuvenes du dévert px | de sen jours Inclinons-nous devant. cet exploit: nant un Lans granite selon son y re ont . = L 
‘dam bien des sh à ut-être sv | Peu de temps après leur arrivée] du reste, lord SeJkirk, luj aussi. s'in- : installation de démarrage et d tone, eue PES LL EEE th td é d 
# on ignorait quand, la ctvitèetion péné au fort dès Prairies, M: et Mme. La- ue Pr AR pote RES Toyte les mersraer de Var cxhibent, maine 0 Peaux | FOURRURES Je 
, L 1 % Le : LS ” ES % nstallations rage et d'éclairage 1 ? + 
trerait dans <e lointain désert. Ce fut | gimodière faillirent vod massacrés désirait; M: Lagimodière répondit: électriques ‘de er a espérons Dowvois rs : 
à 15 jourseaprès son mariage que Ma. | par la tribu des var a M. Lagimo- “Donnesz-nous-des- prêtres!" On sait - ét Nr og PA gompiète. le") » COOCET 770) ; 
ER : | Lagimodière fit ses adieux à son | dière, accompagné de sa femme et de ; è " 3 s : Vous 6tes (ous NON à Ê A | 3 rercises 
se percer vélo nes à disons. | ses deux arte. 2 chassait dans la ré que lord Seïkirk donna en effet des ca ARNRNSes Si vous voulez beaucoup d'argent et de pronrptes ] à 
de pour ne plus jamais le revoir. Stà|gion Une simple loge abritalt la fa: prêtres à Ja colonie naissante, car ce s : + pour vos fourrures, peaux et votre laine, etc. expédies- Ld 
te moment de la séparation, un ta.| mille, Un matin, pendant que M. La- = Contant Frères : Vendeurs | Ar T * 2 > 
bleau de l'avenir se fût déroulé devant | gimodière cherchait ses chevaux, qui re L Te us sage - LÉ ‘| FRANK MASSIN 
ee et lui eut montré les ennuis, les| s'étaient égarés, la loge fut entourée - Coin Horace et St-Joseph St-Bonifaçe Tel M. 2498 | . + : 
misères et les souffrances qui allaient |de sauvages. Ces sauvages venaient ; o . y FES | VS # 4 * le. MANITOBL 
être son sort pendant au-delà de 70! précisément ds massacrer les femmes Fraser & Empson Vendeurs Letellier | BRANDON, . à < * és , ; ; itio 3 
aus, fl est probable que son courage|crises de quatre trappeurs canadiens, s à s “ Demandes nos et nos étiquettes d expéd tion $ 
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Quand elle remo: eure homme 


| 
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; ; Lt sg 25% pouces et celui de la | 
PTE ; otive est de 80. pouces À l'avant! 
première qualité lui rapporta jusqu'à |et 90 pouces à l'arrière.‘ * | 
lent. T8" 8ous la livre. HSE ? ll va sans dire que la machine est | 
“beaucotüp de lettres.” C'est È 


des plus mpdermes sous tous rap: 
ports et qu'on a vu aussi à assurer lo + 
confort du tmécanicien et. de Î 
chauffeur; leur.cabine, que l'on 


fut recueilli, tel qu'il fut prononcé, 
éoû plaidoyer pour Milon. 


\ l'élevage du mouton, 
surtout duns la partie sud de l'Alber- 


… ed un pb ar — 


[rent-succossivement et se perfection-} 


jour, j'attends le malheur comme un 
bôte, Nous étions trop heureux, celà 
ve pouvait pas durer!: 

Mais le ‘docteur proteste.…: Dans le 
court espace qui le sépare de la mai 
son d'Olivier, il raisonne 
gie Mme Bernard; si, dès 
alerte, elle se 


avec 
la première 
met déjà dans un état 


ener 


pareil, quelle infirmière vatelle fai 
re! Elle ‘a le devoir d'être. calme, 
*ondante, forte, sane quoi, la perspe 
tixe est effrayante pour.lè médecin 


et pour le malade! 
monde peut avoir 
saignement de nez! 


Et puis, -tout le 
migraine!: un 
. Être fatigué! 


une 


ns Hs arrivaient, Le médecin moma le 
| petit es aller et ouvrit la -porte 

— "Eh bien, Monsieur Bernard 

Le malade ne bouges pas 

+ Monsieur Bernard! répète. le 


médecin en élevant la‘voix 
Olivier alors * 
rouge .shcôre que fout À l'heure 
+ Ah! C'est vous, docteur. ? HF 
donc fallu qu'on aille vous déranger! 
— Ce n'est pas gentil dé dire cela 
A un voisin!… répond celui-ci .d'üne 
“lLwoix enjouéé . J'ai tout cimifement 
appris que vous étiez indisposé, et, 
tout simplement aussi, je suis venu 
(4 , de: vos. nouvelles! Est<e 
mal, ce que je fais 12...? 
—_ non, je vous remercie. 
er Al paraît qu'on à commis des im 
res.., qu'on s'est promené au 
fans chapeab, comme-un. petit 


se réveille. 11 est plu 


Le) 


- Mais oui, absolument tranquil- 
le! A condition que vous ne vous 
mettiez pas tous les-deux martel en 
tête... Dans une heure, je vous enver- 
rai cé qu'ii faut ‘ 

Pensez-vous que, demain, je 
pourrai récommèncer wma classe? 

Demain..? D'abord, c'est jeudi... 
Et puis, pendant que vous’ y êtes, re 
posez-vous donc quelques jours. Vous 
ne-Favez:-vertes: pis, volé! Si c'eët 
nécéssaire, je’ vous ferai un certifi 
cat. èn. règle Ah! et je j'oubliais! 
Ce sotr, vous pourriez p üt-être pren 
dre.un bain froid ; 

Un’ bain froid..! Mais âlors ? 

- Mais oui, Madame. un bain! 
Les gens- bien portants en, prennent 
quelquefois, Mol, j'en prends tous les 


jours. Rien ne délasse 
la tête comme un :bain 
* 11 y a des mots qui mé 

- Nine faut jamais avoir peñr des 
môts, Madame. . Donc, un bain: et 
comme vous êtes À ma porte, j'enver 
rai la bonne vous'aider et je passerai 
demäin prendre des nouvelles, Allons. 
adieu! : Et surtout, -pas de papillons 
noirs! »,. ? 


et ne dégage 


font peur 


Quelques instants: après, le médecin, 
qui allumait une cigarete dans la ruel 
le: de Perthes, croisa l'abbé Longuet, 
qui revenait chez lui ents, en 
disant son bréviuire " ‘ 

—+ Qu'estce que j'apprends." 
Bernard n'a pas fait sa classe ce soir? 


à pas 


nomme! Nous allons voir les! — Et i] ne'la fera pas de si tôt! 
‘ Q ‘ « 


FT Vi 
\ 


Vous ne devinez pas qui..?: 
— Non. pas du ‘tout... 
- C'est tout simplement pour Oli- 
vier Bérnard.. _s 
Adda eut un mouvement: 
— l est malade..? 
Oui... lèvre typhotde.. 
: Grave..? : 
C'est. toujours grave, la fièvre ty- 
phoide... 
+ Et sa mère :?° 
Out. sa pauvre vietlls maman! 
FQüelté épouvantable chose ce serait 
| pour elle! : 
Espérons que le bon Dieu aura 
pitié des deux! : . 
Quand. le curé fut parti, la jeune 
fille mit avec un:grand recueillement 
sa tête entre ses deux mains, et, pour 
la preïnière fois, de tout éon coeur, 


‘[se représentant la petite maison. d'é- 


cole toute morne de silence, tout écra- 
Qui... # ; 
Gravement..? 
J'en ai peur. 
- Et cela s'appelle. ?. 
Le médecin arrange &a cigarette, et 
regardañt le curé bièn en face: 
— De quoi est-on malade à Grez..? 
— Typhoïde.? ; 

— Parbleu!… Votre ami'a déjà près 
de 40 degrés ce soir pour commencer, 
— Pauvre garçon! Et alors? : 
— Avec une nature comme la sien- 
ne, fl va nous faire des températures 
doutables.:. FN 
Kaut-il déjà craindre..? 


À 


° 1 


sée d'angoisse, Adda fit devant Dieu 

une prière, et, pour l'enfant, et pour 

la mère, ER NE 
CHAPITRE" XXVII* 

Une chambre obscure que des per- 
siennes et des rideaux méticuleuse- 
ment tirés défendent contre un éblou- 
issant soleil de printemps. Une flèche 
d'or, qui :s'obstine à vouloir entrer 
quand même et à piquer dans cetté at: 
mosplière de malade sa note vibran- 
te et chaude : N 

Près du .lit, est assise une. femme 
petite et lasse, aux mèches grises 
flottant. sur un front ridé. 

Elle regarde fixement, dans l'ombre, 
le corps immobile, dont la forme va- 
kue se dessiné sous lé drap: C'est ce: 
la maintenant, son cher grand!" Ce 
lui que, pendant vingtsix années, elle 
a nourri, veillé, soigné! C'est cette 
chose vaincue que travaille la souf. 
france et que guette ia mort. 

On-sent que Mme Bernard est fa 
tiguée.., que cette épreuve, tombant 
sur ses vieilles épaules au soir d'une 
vie qui fut. dure. la fait trébucher.… 


qu'elle n'aura plus longtemps la forcé | temps seule, car, à peine le docteur 
de lutter. et que là, comme partout | arrivaitil à la 
d'ailleurs, si le malheur entre, il n’en-} bonne du curé ge présentait. 


trera pas seul, KT 


Dans un coin, le médecin relit at- 


tentivement. une longue ordonnance l'était permis de 


qyil vient d'écriré, ’ 


—_Æt vous ‘me dites, docteur, quelde. Mais 1] savait sa situation si spé- 


ce n'est pas la fièvre typhoïde? 


— Je vous l'ai dit} Madame, mais | imposer une visite pouvant lé contra- 


* 


t 


Jdecin de Grez la soignerait les yeux 


Mais, je vous le répète, à la 
condition que vous ne lui fassiez pas 
une figure tragique, à ce pauvre -e2- 
fant!'… La fièvre typhoïde!… Un mé- 


fermés... Seulement, comme votre fils 
est très fort, il aura une fièvre de pre- 
mière qualité, Ecoutez..? 1] délire 
déja. \ 


* En effet, Olivier parlait tres dou- 
cemëent, le visage tourné vers ja mu- 
raille, On entendait de vagues bouts 
de phrases, , \ à 

—— Maintenant, eui!.. Mais plus 
tard? Ah Adda!. . 

— Adda… qui estce.? Au fait, je 
suis bien curfeux!.… s'écrie le médecin 
en voyant Mme Bernard un peu em- 
barrassée pour lui répondre Ne vous 
émotionnez "pas de {out ce que ‘votre 
Erand garçon paurra vous raccnter: 
les malades disent en général, À ces 
moments-là, une foule de bêtises qui 
ne signifient rien” 0 

Puis, brusquement, la conversation : 

— Bon courage! Je reviendrai ce 
soir prendre sa température. 

Mme Bernard ne restæ pas long- 


et. 


petite grille, que la 


Eke : venait exptiquer que l'abbé 
Longuet' serait très heureux s'il lui 
passer gdelquefois 
prendre des nouvelles du cher mala- 


Ciale, qu'il ne voulait à aucun prix. lui 


discrétion, ne voulant nullement lui 
donner, dans Grez, l'äpparence d'une 
victoire. é À 

C'était l'ami, qui allait voir l'ami, 
et que rien, pas même un potin de 
bonne femme, ne vienne £e glisser 
entre eux deux. £ 

Vers 7 heures, quänd a-nuit fut 
venue, et pendant que le village di 
nait, le curé passa, comme par ha 


sard, devant la mäison d'école, et, sans | 


sonner, poussa la grille et entra 

Olivier, ce soir-là, allait mieux, f] 
parut très touché de la visite du pré 
tre, et lui prit la main avec respect, 

— Vous ici! Oh! comme je. vous 
remercie! 4 Cela vous a-t4l coûté au 
tant qu'à moi pour) entrer au presby 
tère..? à 8 

-— Cela ne m'a rien coûté du tout! 
Je viens ici en ami, ävec tout mon 
coëur. : 

— Comme vous êtes 
noi! … L 
—.dJe he sais pas! 

—' Ne dites pas cela. Vous ne le 
pensez pas. Vous ne pouves pas le 
penser! Soyez simple, naturel, .pas 
factice avec moi. Ne pontifiez pas 
surtout! Vous n'arriveriez à rien! 

— Mais si. je le pense! Et pour 
quoi pas.” Lé Christ a dit: “Ne jugez 
pas!" Et, èn effet, on ne peut pas 
juger Puis-je savoir ce que, . moi, 
j'aurais donné si, au lieu d'être élevé 
bien sagement au Petit Séminaire, on 
m'avait mis, À votre âgé, à l'Ecole 


meilleur ue 
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convention, mais parce que c'est la 
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ôn histoire, Uséhe: avan | 


Ce né sera pas long, mon|Gien Fe FF Red: 
Pere, murmura-t-elle Je crai-|Christ en’croix, ayant À ses pieds Sa 

e crai Mère et l'Apôtre int Jenn.. A n'im- 
HUE ais fant ce voy age! Aussitôt porte quelle adresse aux Etats-Unis et 
=. ‘ils Lurent partis, je pris no-|[4u Canada: 3 pour 25 sous franco: au 


l'avait cingavs. On l'e HE 
Fi.Poil, rapport à 

ix qui élaient FR 
diable. pas (pardonnez! ) 


cent, $3.00, Envoyez bon poste à Im- 
tre-bon-cierge dé la C hande- rimerte Canadienne, 814 tue Papineau, 
ontréal, P. Q. 


3 pour 25 franco 
| 


leur, l allfmai lt le posai de- 
ant la petite statue où nous 
faisions notre mois de Marie. 


ülle,_ ni d'un bord ni del} Ju fuiséni briller jusqu” au 
en Frrmontant. boul: 


ne Re PAR ANSE SN LP EEE EU AS 
fermier jour qu. mois de [mis à dire du chapelet M NORTHERN ELECTRIC 
ce que je fusse bien sûre qu'ils| . co. LTD. 


avaient passé le Crochet. 


l : ; Appareils Electriques 

al RER is €, qui de ue urail à Les premières ombres. du! . nt Dronciré q 
Saint-Vincent, voulait Favoir à soir noûs envahissaient. Je 

200 not . Je me 

toute forces. pour. que que levai; et comte dans mes| °” 7 MER, BA 
témps. Ca démarra pas tout us £ 


adieux je margitais que c'était 
en effet ma rnière ‘visite, == sr us 


d'un seul rgsuvement, simple- ALP. ROBERT 


ment, ce Vénérable couple s’a-|493 RUE LANGEVIN, ST-BONIFACE 
us ù genouilla ef, coürbé, le vieillard : 


tes homnies ç'a peyr del dif tout bas: 'Bénissez-nous; 


vous. garantis. La mére 
tait pas. Vous aompre- 
femmes Ga peur d'un 


Remboureur de meubles et 


TCB, TIATA ON re cel mon Père, s'il vous plaît” De- Réparations SOEUR ous commande 
ommeE Ça aus#i que les açci-| vant. cette -belle simplicité " 
AL mts arrivent, toujour * par a évangé lique, V4 tandis: que le Importateur d'amewblements de 
faute des hommes:: reg: ard léve vers le ciel où flot- bureaux et d'école , 

Te lui dis pour la tr anquil taient encore quelques floconsi=…—— —— 
Hiser reprit Euscbe, ‘que j'y'fe- $ VER 
rais ben ittention toujours a 


bon: ct 


le: Ax 


tle- dé] 


le: 


se ve! 
COUR € 
temp 
chenal 
d'e-ta 


1 Hartr 


La car de AGDE D'ESTOMAC: 
ei : sis Fed 0 nd : CAUSE L'INDIGESTION 


s pag mon Tête, qu'il Ÿ avait 


s, l’un en avant, l'autré en 


ri dam tes-prenteres-hrontes- 


vu mil 


mpte, c'élait lé dern 


ATTENTION! 


ec Ça y à pas de soin, | {GUénère des gar, de l'aigreur et de la douleug Ne jetez pas vos vieux 


Le ‘ x à Comment traiter ce cas. pneus d'automobiles et de bi- 
Bon \ deux heures de la- L cycles; apportez-nous les et 
prés-nmndi, nous descendons la de, x nous vous les reformerons à 

cote Une cage allait dérmar- | Les avtorités médicales s'acordent À recon: - neuf à très bas prix. 

caË ù Rp DR. pe de one - lo lUANTE- QUE neui Las swr dix d'indigestion, de $ ‘ 
fre : ÿ HER avec li Fan an maux d'estomai, de brélements d'estomac: de La seule maison ‘“Cana- 
installe par lerre sur des po Fa 29 ra ONE; 30 RARE LAN dienne-française” faisant ce 
ches, au milieu de L 1 CAN, JUSIE |excés d'acide, hÿdrochiôrique dans ‘estomac | genre de travail. 
devant la cantine: °S il était ina ses de L Pre dir * 
fier mon fiston!" "TI éri: ut, it bat l'Hélicites de l'estomag s'irritent, la digestion Tout ouvrage est garanti, : 
1 1 le 3 M e fan plu lentemeñt, la nourriture surit ; 
tait des mains: . Méi je VAS|A s'en euit ces: déplaisente “ét douloureux Aussi toujours en: main 
prendre=ma-faine sur fe-rang]tnmiomesume connaissent-sh-bien.-ceux-qui . accessoires: , d'automobiles, 


pneüx, etc... 


REPARATION DE PNEUS 
SAINT-BONIFACE, MAN. 


J. ROBITAILLE 


rie re Vous savez, n'est- 


s Cas besoin de digestifs 
" 


ils ‘ne peuvent. que 
é tous les digestifs art» 
+ plutôt quelques onces 
e dont vous prendrez 
: un verre d'eau im- 
s. repas Cela calmera 
togna prévigndra la for 


rangs’ de rames sur les !é&crcls et-proes 


sur tonte-ta Horror 


ix, huit, dix homimes par rans,| d'acide, 1} n'y. aura. plus Propriétaire 
u* ' selon | La ranti ,. longuu és : magnésie ge 7 COIN DÉS RUES TACHE 
d: ; ix pus à] k mat pieds; prise ue née ire tte a eu no e ET PROVENCHER 
( r'é » € : S [lan re forme de priés 
\ ee 4 à sf en \ : ; p ape RES # nl es er pre nes T'emploient: elles ie — a 

“ | £g ‘ t de «ce “qu'elles mangent ct 

Ferdre-dtr-etpitenre—domrait + a cm on à SE EE 
seulement une direction à La l "F8 s 

ge; Le courant faisait le reste nine 

Et ça filaits: j'vous assure, Les KT x e 
irbres du bord de l'eau sem-[{f TELEPHONE MAÏN 2881: : 297 RUE HORACE. . 
blaient remonter à la finé cour 


arda-tlaute "Un, La-Crèmerie de St-Boniface 


| 
| 

, Roue nous lenir dans left Messieurs, les-Cultivateurs, 
| 


\u ortir d'un coule Nous payons actuellement les Prix suivants par lives de na 
rivière. nous ipercevons | pour 'crême 


he le Moulin du Croce {| 


Crème extra douce … 65 sous 


et, en face, barrant la rivière ou 
les gros moutons de rapides. | * E 
A a ren MT Crème douce ‘-.- - -: 63sous 
\ « point du,récit, ke con,! à à rh + k nue x 5 
Lai ' Set E 
{ | nusa sa pipe el, à uéitié| Crc me sure ne TON Le 8 sous 
sorti du fauteutt. les bras dé- | k Fr, 0,8, WINNIPEG : 
ENT ral j int a vue d'oeil ! =. Nous payons par mandat d'argent sur livraison. 
Lrejiril : Nous sollicitons votre patronage 
\ droit cria le € pitai-! LT FA ar » ’ gs 
nes envovez fort! Encort = # 
Ft nes grandes part Fes pion 
1 Tant, Ta ÜOTATENT, et Felam | l 
baient en battant, li remous | Notre-Dame: de la. Miséricorde il 
Déja nous &ntions la cage-fris-! Saint-Laurent, Mantéba : | 
LOoNpeF: eFaquer &e-tn<se rs'out-| : : V bre à è Il 


heu du fracas qui gran 
le capitaine eyia : “Titez 


POUR JEUNES FILLES | 


qui leur ressem-| 


d'après empreinte: 


Traitement scientifique de toutes mar 
ladies des pieds, comme l'affaissement 
de ‘l'arche (pieds plats) 
d'arche légers faits suf commande et 
se portent dank 
uln'importe quelle chaussure. 


tation et pamphlet gratis, 8 


au DOCTEUR J.-A. SEGUIN, spécia- 


liste en orthopédie, 807-809 


Somerset. ‘Heures de bureau: 9 am. 


à 6 pa. 


ocean cn 


Contre la 
toux  inter- 
mittente, — 
celle » qui 
vous blesse 
la gorge, 
vous donne 
mal à'la tête, 
vous vole. vo- 
tre - sommeil 
et vous épuise 
au poiit que 
WOous” ceourez 
risque de. fai- 


monie ou de là 
tuberculose, 
prenez 


le remède con- 
tre la'toux de 


Chamberlain 


le mal. 


et les rhurmes.. 


feuilles choisies 


fumer d'autres. 


‘re de la pneu” 


Le remède de 
contre la toux diffère des autres 
en ce que non setlement il cal- 
me. mais encore guérit, redonne 
la santé aux organes affectés. 
«Je crois"que c'est le meilleut re- 
mède qui existe contre la toux 


Toux Intermittente 


Granney Chamberlain 
ll calme et guérit les voies res- 
piratoires affectées ei par ses 

‘ effets tonifiants aide à ‘vaine re 


A votre santé, 
“Granny” Chamberlain, 


eTabacs Français 
Cigarettes Francaises 


Tabacs Canadiens, hac 
et garantis matu- 
rels, . Valiquette No 40, 60, 
et 100, , Essayez-les tous: 
adopterez un et ne voudrez plus en 


_ Cigares importés et domestiques, 


Supports 


Chamberlain 


vous en 


À employer dans FOust, | 


Tabacs eñ feuilles, ta- 
bacs canadiens ha- 
Bières de tem pérance, 

eaux +) ou 


- Vins et liqueurs 
Pâtes. alimentaires 
- Nos prix défilent toute 
on-Otrtses à # 


25 rue Dumoulin 
F St-Boniface 


Det mme | 


Consul. 
‘adresser 


Tissant vous-meme 
vos Vetements 


Edifice 


La: vignette ci-contre représente exactement 
e que nous vendons, ‘: Notre manufacture-est 


toujours iné entière satisfaction à n 


la forme, la facilité d'action, ces rouets he 
peuvent êtrè surpassés. Vendus .au.ptix de 


tis pour 5 ahs,..sinon retournez marchandises 
et votre argent vous sera remboursé, 


152 RUE GIROUARD, 
SAINT-HYACINTHE, P, Q. 


 FOURRURES ET PEAUX 
Nous payons les prix 
de tout genre. 


nés ‘de TE PROMPT REMBOUR- 


60, 80 


breux clients, pürce que dans les Beer À x 


Me plus' importe de toui le pays. Nous avons F 


$10.00 chacun F.0.B. Saint-Hyacinthe, ‘Garan- … 


À. BORDUAS & Cie 


: à 


Epargnez de l'argent en 


ques. 


330 RUE MAIN 


- Tabacs importés et pre dr 
Cigarettes importées et domeñti- 


Cie Richard Beliveau 


Maison fondée en. 1880 


Manufacturiers de Vins et Importa- 
téurs—Gros eb Détail 


WINNIPEG 
Catalogue, s ur demande. 


SEULS DISTRI 
“DANS WINNIPE G, POUR LES 


La Maison Blanche 


 Saint-Boniface, Man. 


; ù ANGAISE 


Accessoires de totis genres et assortiment complet 
' de pièce a réparage pour les autos. F rond 


HORACE ET .KENNY- 4 


Norwood, $t Boniface 
Tél. Main 2498 


48 PRINCESS - 
Winnipeg, Man. 
Tél. Garry 3546 | 
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1. — Allocution Sxpliqunt le but de cette tournée Le LE ni J. -N ORBERT 3 UTRAS 


SRE à LA SALLE DE POLICE”, Comédie en 1 acte par Antony Mars. # ” 
= 2e PERSONNAGES: 
ET MUSI CALE rte Agénor des Haut- -Fourneaux, réserviste 
bg | | | MAURICE GOULET 
£ 


en ——— | a a gent as oh RE CHARLES D'AUTEUIL 


0] 


- Voici l'itinéraire que nous suivrons: | __ 8.—Chants Canadiens. PAR RS CP 


18 mai, Saint. Énools- Xavier. 8 juin, Letellier. 4— ‘LES DEUX soURDS", Cémédie en 1 acte, par Jules nus # 


ue mai, au ÉTOR 4 juin, Saint-Jean- * Le PT PERSONNAGES: 

mai, Saint-Adolphe juin, Sainte- e, ME | NL 

© mai, Sacré- “Goëur (Win innipe , 11 juin, Saint- à Auguste Dasnoiseau, entier. doaiiis das en lE céder rer eats in: JEAN- CHARLES D'AUTEURS, 
Matinée 


1 juin, Sainte-Rose 13 juin, La Brocquerie. Lis Eustache Due son frère re Sd AT Ro J..-NORBERT JUTRAS . 
à 2 h. p.m. et one. 14 juin, Sainte. Anne des Chênes. ! 7 Maté 
2 juin, Saint Eustache. / 15 juin, Lorette. | enpinrgrete 


è jun BU _ é LE = juin, Saint Norbert. pen Boniface, domestique de Déticisesis. 

} in, ere e. juin, e 
5 juin, Saint-Claude. M 23 juin, Saint-Chärles. f Un garde champêtre 
6 juin, Notre-Dame-de-Lourdes. - 29 juin, Saint-Pierre. }* 


1,1 a 2 ee 5 Déctansation = LE JEAN. CHARLES D'AUTEUIT —Ÿ- 
| ; secs va lets 6— "4 E MARIAGE À AU TELEPHONE”, Comédie en.1 acte, par Mdrice Hennequin 
Prix d'admission: — "#2 NOUVEAUX ARONNES Era SE k < LE PERSONNAGES. gt Des. 
Sièges ordinaires: $0 sous. Sièges réservés: 75 sous. Ha rl ‘er TT Ï L pre Rissolet, dote: FU press Rss dut aS D LS de ANAL SON PEL TS ages ed MAURICE GOULET 


CONDITIONS SPECIALES À 'NOS ABONNES: d'abonnement vous donngra droit à deux billets de . Edouard de Chèvrefils JEAN. CHARLES D'AUTEUIL 


À tous ceux dont l'abonnement sera payé jusqu'en 50 sous. 


1920, nous enverrons gratuitement, SUR DEMANDE, N'OUBLIEZ PAS-—Le lever du rideau se fera à 0 
deux billets de 50 sous. Le Ps 1 - _:7 heures 45 pm. précis. : - nr | T. ces 


: PROFITEZ DES AVANTAGES ACCORDES AUX ABONNÉS 


HÂTEZ- VOUS DE, DEMANDER Vos BILLETS, CAR LE TEMPS SERA LIMITÉ AVANT _ 
| : CHAQUE" REPRÉSENTATION 


ICULTIVATEURS!. SR 5 


Aux TRE 3 du C Comptoir Aero 


Nous vous prions de noter les progrès accomplis par votre société au. cours de 1918- 1919 par comparaison à ceux 
accomplis en 1916-191 7. | ‘ 


L 


re + © Décembre 1917 Décembre 1918 : ee 
à : Actisingires ‘31 Es Fa 395 me LC 
Souscripteurs: “. ‘98: PE EN 60 : " 
Total — 408 455 L& à Ÿ 

NOUS AVONS . PLUS QUE DOUBLE NOTRE COMMERCE DE GRAIN. 

AUX ACTIONNAIRES DU COMPTOIR AGRICOLE. | AUX CLIENTS DU COMPTOIR AGRICOLE. A TOUS LES CULTIVATEURS. 
Dans quelle me sure, vous, messieurs les ‘actionnaires, avez-vous Nous profitons de celte oécasion pour remercier les cultivateurs :_ I est de votre intérêt dé vous renseigner sur le but et les méthodes 

contribué à ce progrès? qui dans le passé ont Den voulu confier au Coïnptoir Agricole la | du Comptoir Agricole. 


Les uns; beaucoup; d'° autres, peu; certains, point du tout. 

Tous les actionnaires, soit. individuellement, soit par groupes, 
euvent faire baauéonp ‘pour accroître le chiffre des affaires du 
Comptoir: Agricole pendant La prochaine année: 


t-vente de leurs grains, Nous sommes convaincus que nos seryices 
Jeur ont été M ra “et c’est quoi nous leur demandons de ë H est de votre intérêt de connaître quels services ioééids peut 
:-nous continuer leur confiance et d'inviter leurs voisins et leurs parents |-vous rer une société dont les actionnaires sont des fermiers et 
| à nous confier la vente.de leurs chars de grain. " qui est contrôlée par ces fermiers. 
Nous demandons que chaque actionnaire s'intéresse et prenne -| Nous nous ferons. Ün. Plaisir de vous donner tous les renseigne- 
part au travail de la prochaine assemblée générale LS aura lieu À ments dont vous ose z avoir besoin pour expédier et vendre votre 
en juin grain sans courir ugal en obtenant le plus haut prix du marché. 


HS ; LES DIRECTEURS. DU COMPTOIR. AGRICOLE 


nee ne mn nm mtenmmmm ] 


‘Il ést de votre intérêt d'encourager et d’ appartenir à une inäti. 
ebos qui est vôtre. 


mans ns pme 


\ s ‘ \ g . ” \ . 9 ft 22 "PVR 


. vs. ET 272 DES S à A PE 
Fan ets) PAUSE RE nn nn MONET QU 


L L 


par 


ne ner 


ACHATS “AU COMPTANT" VS 
TS “A CREDIT? 


: ctrele autour d'une table chargée de 
. mets succulents que déguste dvec ap- 
«pétit une séquelle d'enfants joëffius: 
He L'ACHETEUR AU: COMP. 
ET SA. FAMILLE--A droite, 
dérordre: appuÿé à une table 


coù 


Cur'e 


Acheter à crédit ne mine pes né- 
cussairement à la misère, de même 
” Que payer Loujours comptant n'est. pas 
“une gârantle certalÿe d'arriver: à la 
Cependant,,en étudiant la 
question sur toutes ses faces, on verra 
qué celui Qui ne fait pas de dettes a 
beaucoup plus de Chances, — 
choses égales d'ailleurs, comme dirait 
Buffon, — de se créer vivement des 


fortune 


Ps, 
., rentes 
à] 


r HN y a des raisons d'ordre maté- 
riel, d'autres d'ordre moral ou ce à 
logique, qui donnent l'avantage écono- 
tique à l'acheteur aù comptant. 
loné d'abord des premières 

On fait que la comptabilité coûte 

. Miablement cher de nos jours, et qu'el. 
* le est d'autant pluf conrpliquée, qu'it 
se fait plus de ventes à crédit. Les 
frais de percepteur sont aussi un item 
Amportant,' comme disent : 


plémentaires, réduits 


partie du tableau était wolon- 
“tairéinent chargée, j'en conviens, Ne- 
tre marchand avait tout intérét à la 
présenter ainsi 
idées ses clients “dure de paie”, ti 
voulait d'abord, frapper leur imagine 
tion, en leur montrant quels tristes 
Jours leur préparait cette vilaine ha- 
nitude d'accumuler dettes sur dettes. 


rie, provisions, ete... la vente à crédit 
augmente là coût de la ses 
d Lénd trois facteurs suivants: 

«) D'une comptabilité beaucoup side 
longue et. plus onéreuse que pour la 
vente au comptant ; - 

bi De frais de, perewption où 
moins élevés, suivant le nombre _de 
| versements à effectuer, frais qui n 
tstent pour la vente au 27 nd ar 

€) un percentuge plûs où moins 

érabje suivant la solvabilité des 

acheteurs, pour cokvrir, les risques 
“ mauvaises dettes 

—1#$ raisons d'ordre moral, ur 
économiste américain les résume 
ans cette plirase: “La vente à crédit 
incite ucoüp'de men: à acheter une 
foule de choses dont ils n'ont pas be- 
soin.” En d'autres termes, rien n'ha- 
bitue davautage À la prévoyance et à 
l'épargne que le fait de tout payer 
sur livraison, #4 nature hutigine est 
ainsi faite qu'elle ne vonsidère géné- 
jralement que les sacrifices présents et 
immédiats. -- S'il fallait être plongé 

ans les feux du purgatoire aprés 
chaque peccadille que l'on commet, 
les saints pulluleraient eur la térré! 
L'enfer est äiissi trop loin, voilà pour- 
quoi mon ami X et beaucoup d'augres 
le craignent :si peu! Aux yeux des 
cumulards.. de dettes, — j'entends, — 
cinq plasires payables. dans six mois 
ou un an ne Comptemt guère plus 
qu'une piastre de déboursement im 
médiat, 

Vous les connaissez comme moi les 
propos de que souffle à l'oreille le dé- 


#40; , 


Pour convertir à ses 


#40. 


ler les 


toutes 


lourds 
Par- 


res de 


ps 


les voya-| mon'de.la convoitise en face d'objets | 
geurs. de commerce, — Ces frals SUP- | désirés mais non indispensables: lent 
au minimum! Chez ie voiturier, — Quel beau! Une 
contri- “buggy”! un peu‘ cher, il est vrai, 


pour ‘la veidie au comptant, 
buent pour ube assez grande part à 
hausser le prix des marchandisés ven- 


dues à crédit. 


Î n'y a pas que cela: 


mais payable en trois versements. le 
bremier dañs six mois; ça va se payer 
quasiment sans s'en apercevoir! 


“jes bons Et cet autre à l'encan de Jos, qui 


un — 


Président: : 
M. F.-B. MCEWON, 
ne Confederation Life. 
se « d £ ms = dati 


aux fermiers, ; / 


son éloge. De l'’aveu général, il e 
" du Grain Exchange, Sa clientèle pe 


toute particulière et partant très avantageuse. 


lin. mon vieux! 


marehé, facile à revendre. 


Conclusion. pratique. 
la plus efficace pour s'habituer à l'é- 
pargne est de ne pas laisser « ’acé umu- 


A AVENUE PROVEN 
Marchandises de première 
 TÉLEPHONE MAIN 1989. 


. visite est 


Et je t'a- 


en ait déjà un de trop à l'écurie! 

Et cet autre chez le marchand d'ha- 
+ vite. — H s'agit de faire ie-choix entre 
un complet de $30 et un autre de 
— prix de guerre, naturellement, 
ex-|l'hésitation ne dure pas longtemps. 
S' faltait payer immédiatement, 
crois que je choisirais celui de #30: — 
mais celui de $40 est plus chie, 
bal! après tout, dans six mois ou un 
an, j'en aurai de l'argent. 

Envoyons, 


je 


et, 


prenons le complet : d 


<omptes, petits comme gros. 


Laissons là ces considérations ino- 
ralesr et revenons aux trois 
sions posées plus haut. 
faisons une eauserie agricole, voyons 
si nous ne pouvons les appliquer à 
quelques transactions se rattachant. à 
l'agriculture, 
instruments aratoires, Warren donne 
dés chiffres pour 


conclu- 
Puisque nous 


En ce qui concerne les 


démontrer . quels 
intérêts il faut payer aux com- 


pagnies. vendeuses pour lës dédomma- 
ger. des frais et risques supplémentai- 


la vente à crédit: — 


LE Aie une charrue, valant $12 au 
ptant, se vend régulièrement $13 

le dans. un an, avec en plus 6 
pour cent d'intérêt; ce qui fait un in- 
térêt réel de $1.78, c'est-à-dire 15 pour 


LL A 


lieuse de $118 au comptant, — 


il s'agit des Etats-Unis et des prix 
d'avant-guerre; — on voit tout de mê- 
me que. l'entrée en franchise serait 
funeste... 
nufacturiers ontariens:; 


aux Cockshutt et autres ma- 
— ue lieuse, 


D 


A 


Vice-Président: 


M.:A.-J. RIEGER, 


Waleh Land Company. 


oanime 


Ë 


| bihité, les mativaises détten et le fait 
e | qu'ils sont obligés d'agir comme ban- 
| cujers 'à l'égard de leurs clients, fonc- 
tion à laquelle ils -ne sont pas aptés 
et qu'ils préfèrent ne pas ‘remplir. En 
dépit de ces taux d'intérét plis qu'a- 
suraires, un ‘agem” de machines ow 
| d'engrais chimiques préfère presque 
toujours faire un rabais considérable 
et'vendre aû gomptanmt; mais il ven- 
dra à terme plutôt que de ne pas ven- 


— La méthode | 


EE CET TE CRU TGS EN EEE 


éntr aomiPac ins.” 
De produite de 16 fiamnsUne 


; cs 
| 488 En Na, 4 


+ 


déménage aux Etats. _— Un bese pou- ‘de sus se vend $125, payable en trois 
T'eu;'as pas be- versements espacés dé six. mois, l'in: 
soin; mais pensez-y, payable ‘à l'au- |térét de 6 pour cent coürant à partir 
tomne prochain, seulement: un bon|de la date de Aivraison. ù 

Revenons ches nous; = une fau 
chète ton p'tit rouge, malgré qu'il ÿ |cheuse, achetée pôr votre serviteur, 
au prix de 966 comptant, était mar. 
quée à $70, payable dans 12 mois, tou: 


“avec” Pour ne. 


” Et, je pourais citer à lé douzaine de 
tels exemples établissant que la ma: 
joration des prix, par le seul.fait de 

- vente à crédit, est de 6 à 10 pour 
Et, remarquons que cette pra 


cent. 
tique des vendeurs est justifiée 
les dépenses de perception. de eom: 


dre du tout. 


ment magot. — 
gagné, à dit ün ‘économiste 
le capital, mais l'argent épargné." 


— En nous plaçant au seul point de 
vue des ann nous dirons avec 


Warren ‘que dans ehaque localité, des 
centaines de piastres sont : drainées 
sans profit pour l'agriculture à -cause 
du système d'achats à crédit actuel- 
en particulier pour 
des machines aratoires et les engrais 
Le remède à cet état 
de choses serait un CREDIT AGRI- 
fonctionnant par les capitaux 


lement existant, 
commerciaux. 


COLE, 


HA 
MTL NIFACE, man 
+. M: 1909 


LE BON MARCHE HS 
SE 


r 


Ce sont <es sommes peu 
considérables qui constituent jl'épar- 
gne. Ajoutées et surajoutées, elles for: 
“Ce n'est pas l'argent 
, Qui fait 


_. 
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ù DÉREELELEEEE 
don bye RUES ES 6 de a 2 
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duviviveererer 
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: 


H 


“st 


fl re ‘trop où et ddhossd diese uns # , à 
viendra la première réclamation ‘et pre be en ne Ad re 
quand la disgrâce s'abaitra sur ‘eux. ne 
Mantes fois, Jef ve. #8 rate où tof "0 CORSS D LES botisea- Lot de 10% |: 1” 

h ustfieux . fermier vendant "en un _ MOTS ar Motaiites— 3 d 
bloe” sa récolte principale, dalhe, ani: Fou ne Poulets, Vivants ..:‘ QE ‘À 
Sanus où me Re se Poulets. Pr LV rÉ À FA 
bañque son chèque, de ‘plusieurs con | | Poules Le Re FA 
isés de piastres, pour avoir dt es LUS | Hd r 5 à taux : . 

Féchange une Masse de beaux, billets | No 2 C. W. ,................. üles, Au SE FES LE wi Lu 
bleus, que, sa vaste poche engloutis- ! 'SEIGLE , Farine.  ; 
sait tait: Au sortir de Ja ban W. HE RE ae ET 1.36 |coutorinement à rarrèté sourernemes L 
l'épicier t aux ma \ re 
e RD IEE" vont dire ééohargé à Fe | 2 PPS SR 
terminus DL Fort William et 
M Port. Arthur. Pive Roées. Sac de 98 livres... . 95.36 
doit y avoir une erreur... re- | Five Roses, 2 sacs de 49 livres. . 5.46 : 
pod rs plus un es de se ER rs tp "pour de cran ab | Five Roses. 4 suc de 24 lv... : 666 
me rév. items, u è NT@S .,::2 + + 
bien eorreet; da note est payée. —|© EURE Des da Ms ts DE 
Puis de là chez le£ros marchand du | * * | Purity. 4 sacs de 24 livres .. ….. te ‘ 
<oin, où le fermier demande son comy- | BETAIL FAT Royal iouseold. Sse de :#s y... D — 
te d'une voix où perce ‘un peu d'ami: " ah mt Royal HOUSENONT. 2 Sac de 49. . 5, 
goisse; — 1] se monte à près d'une “Steers."— Royal Re 4 sacs de 24... E 
cémtaine de pinétres…‘ Discussion, — Excellent ...,,....... s1350 à $1460 Le — Leaf. 2 re BE: | 846 
il n'a jamais acheté autant de: mai , SORTIR 51200 à 913.25 ï rer a 4 se TC UVISS. : 45.45 
s ap sac 
bandisess-ti-y-a queique erreur. on| “Peeders” et “Stockers”.— 4 dti 
a dû ji charger les achats des voi-| De choix ...:: /...:89.60 à #10 6o | ” Sôn où 
sins; on prend une heure à passer et} De choix Légere :.*...$800 à $900! #49.00 sa ou 
repasser tous les items. En fin def “Bulle”. : | ee ‘ mnt MES 
compte, là note est payée sous pro- nn CIRE CG 2-1 7 Sucre— * 33:21 
ét, jet concluant qu'il a eu assez de | Ordinaires 3600 à 4650, Foin— 
matheur pour un seul jour, notre fer-| “Oxer”.— : |. (Prix dn'gros, aux producteurs. nt mA 
mier, si confiant tout à l'heure, prend |: er pt À rw ne ‘ | müthy, Winnipeg) 
une. consommation à la buvette voi- Dies $6.00 à Lo su) à “Fimothy” No 1 .$a6.00 
sine et laissé la demi-douzaine de ses] Vaches. — | “Pimethy""No ‘3 Re se 
autres créanalers aîtendre leur do. |Excellentes $12.00 à ua pe “Timéthy" No ÿ Sr 1 
Car il serait trop dur de s6 priver du Bulls creuses «0 à 838 x. {Domestique, 100. Winnipeg) , 
plaisir d'avoir, au moins polr Quelques |“Canners” 8425 à 85.00! .hoa Top” No 1 ,$28.00 
jours chaque année, 2 ou % centaines Taures.— tua ait: 2. A F4 “ ; 00 
: om 3 Exceentes ......... . « . “Red Top” No 
VERRE 5 1e us. ie ORNE #11.00 |: “Upland” Ne: 1 
(‘Roberts Farmer's Business Hand Veaux.— “Upland” No 2 
book") Er Léger. De chôix ..:... $11.00 à $16.00 Los No 1 
Chs-Art. FONTAINE, B.A., B.8.A,|loupd. De choix ...;:. 20.00.5 VIRNR EP Ne 
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nécessaires pour qu'ils puissent faire 


au comptant äu moins tous 
achats de moindre importance: 


REPRESENTANTS: 


AUX ETATS-UNIS: CHICAGO, DULUTH, MINNEA POLIS. - 


Secrétaire: 


leurs 
en- 


ee eme mn mn mm 
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| MEMBRES DU “GRAIN PANIER DE WINNIPEG, FORT WILLIAM E - ARE 


Professeur à l'institut agricole d'Oka [== 
—“Journäl d'Agricülture.” 


= annee 


Cote fournie par le Comptoir Agricole 


SAME Di, L 


+ 


BLE 
No 1 Nord déchargé 

No 2 Nord décharÿ 
No 8 Nord ne 


M. G..A. CAMERON, 


Représentant des fermiers: 
M. MAURICE DUPREZ, 
Sainte-Elizabeth, Man. 


_ Assinoboine Land Company. 


E l’aveu VA ious la Compagnie Adanac Grain donne l’un des meilleurs services que l'on puisse obtenir au Grain xd 
sigée, on vous fait de généreuses avances et toute consignation de grains est l’objet d'un soin particulier qui fait que nous donnons pleine et entière satisfaction 


Non seulement nous faisons-uous un devoir de toujours correspondré én-français avec notre clientèle française, mais, qui 
françaises . relèvent exclusivement du dévartement français et sont tout spécialement confiées à sa surveillance. 


COTE DU GRAIN 


| PERTE 


Bureaux: Main 7318 


E 14 JUIN 


% SATISFACTION ASSUREE 
RE . il Le 


> * ca 


ss. 


2 mme ne ee me de me me 


| 


EN EUROPE: LIVERPOOL 


Trésorieer : 
Lg J.-H. BESSETTE, Di 


Court tier, 


Toute affaire est rapidement tran- 


Aucune compagnie n’a payé plus de primes que nous sur les grains dont le prix n'avait pas été fixé par le gouvernement. Cela provient de notre influence 
auprès des grandes compagries d’ ‘exportation canadien nes ou américaines. :. 


Nous défiions qui que ce soit de trouver une personne qui, ayant dans le passé fait affaire avec nous, n'ait pas à s’en féliciter. 


LE. BILINGUISME EST-A- L'HONNEUR OHEZ NOUS:""Nous avons ui dévartement français sous la direction de M. J. M Bessette. inutile: de faire 
t du nombre de ceux qui ont le plus d'expérience dans le commerce dù grain et dont l'opinion à un gra 
ersonnelle comprend les trois quarts de la population française du Manitoba, de la Saskatchewan èt CA V 


et auprès des membres 


us est, toutes les transactions 
C'est donc dire qu'’e sont” née d'une attention 


4 


A l’Adanac Grain vous ne trouverez que des gens d’ ffaire anxieux de vous faire obtenir pour votre grain le plus haut prix du marehé et qui 8e feront toujours 
un plaisir de vous fournir tous les renseignements dont vous pourriez avoir besoin. 


Venez nous voir ou écrivez-ous. 


à 


FACE, MAN. 


Lea POUR LA VILLE ET LA CAMPAGNE 
CHAUFFAGE À EAU CHAUDE, VAPEUR, AIR CHAUD 
| COUVÈRTURES EN TOLE ET EN GRAVIER , 
CORNICHES ET VENTILATION ET. TOUS TRAVAUX EN TOLE : 


__Chambres 408-418 GRAIN EXCHANGE. 


me ne cm 


. WINNIPEG, MANITOBA 


1] 


ee 


eo TELEPHONES — Rétidence: Main, ect 
CASIER POSTAL 179 


- J:A. CHARETTE 


2 
. 
| i 
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* 


* 


= — 
NTIRS NT VINISSERUSES dans 
vurrures trouveront de 


NORME à St-Clnyde, Man. une 
e 240 acres, 140 en eulturé et 
*+; clôturé, dans un 
ruilles de la 


de 6 de HH 
Conditions: 
Instruments aratoires compris à 
Pour plus d'informations 
Lapointe, St- 


re 


On demande quelques bons commis 
'érexpérience pour,un bureau de Banque. 
Hanque d'Hochelsiga, Winnipeg: # 


+ qu'il faut faire 
_et.ne pas faire 


4 


Si vous die : prendre soin 
vous-même de vos fourrures 


Dès que vous n'avez plus besoin de 
.» Nos fourrures, .ne les laissez plus ex- 
L à la poussière, au soleil, ne 
les mettez pas dans des boites où des 
| gd les couvrant de poivre. Ce sont 
des pratiques très dangereuses pour 

“ fourrures. 
_…Volej ce que vous deves faire:-Bat- 
ter-les comme vous feriez; d'un tapis 
d'en faire sortir la poussière. Si 
cours de cette opération, vous cons. 
tes que le poil tombe, en quelque 
tite quantité que ce soit, € ‘est que 

j [otre fourrure est mitée. 

= Alors ne tardez pas à porter votre 
urrure à un fourreur expert et gar- 
dez-vous de l'aller faire gaspiller par 
np tailleur couturier ou autres soi-di- 

fant fourreurs. 
Venez mé voir et vous ne serez pas 


Outre’ que je remettrai vos fourru- 
én bon état, j'ai encore un bel as- 
: sortiment de peaux dont je pourrai 
us. confectionner à ‘importe quel vé- 
ment de fourrure tout en vous bed 
Zrt 2COnQ ie 
» Je vous aësure ue vous serez .sa 
tisfait. 
#1 ANTONIO LANTHIER, 
Fourreur, 
© Etabii ic depuis 15 ans, 207 rue Ho- 
race, Saint- Boniface, Tél, Main 6356, 
Seul manufacturier canadien-français, 


eo 


Maison_ Colin - 


Mn fase de l'Hôtel-de-Vilie 


| #4 AVENUE PROVENCHER 
Ssint-Boniface, Man. J 


EPICERIES 
Re à mor 


‘'TABAC 


en fouilles où en paquet 


| Parrain 


21334 Ave. Por 
“Apant. Pour wii 


7. 


Pois conservés. 


Spécial, 
$ 


Tomates conservées. . Boites 
No 2. Les meilleures sur le 


marché, Très spécial, 3 bot- 
tes pour. ......:..7: nn 


. Ananas conservés. La boîte 
Moutarde française, 


28 
préparée. 


—Gros-verres. Sp:;-3 pour.$ 38 - 
taumon “Sockeye”' rouge. La 

metlleure qualité, La boîte de | 

14 livre 


l 

| Pouding à.l'instant, Chocolat, 
. flañ, arrowroot, tapioca, cocoa- 

| -nut, vantlle, etc. Spécial, 2 

| $ 25, 

| 

| 

| 


5 paquets pour 


Macaroni, vermicei!e, alpha- 


bets, Spécial, 


le pat. .$ .10 | 


Sirop de vinaigre. La houteille 
. de 1 chopine ,,......... $ .25 
"_ÆEaæ-boutéille de 1 pinte..$ .42: 
Sucre en poudre pour ‘les gä- 
L teaux, Chocolat, blanc, rose ou' 


jaune: Spécial, 2 pats...$ .26 

Biscuits Soda, Spécial, la 
UD A 7 rs ee de lat 15 

Biscuits aucrés Spécial, la 
PUR dr slncsatieucens $ 20 


à 
| 
| 
| 


à SAÏNT-SOMIFACE er ST LRé tavingne | 


“vert jusqu” àälit 
La Maison Blanche 


les modes, les vêtements pour Res ue: blou. 
ses, jupes robes, PP EL 3 ; 


à Ta. M. 4576. 


13-35 Ave 


enez en 


| Belles é économies 
MALE A ce “POUR 


Vendredi et Samedi les 20-21 juin 


Cornstarch. Le paquet ...$ .12 
Cream of Wheat. Le pat...$ .23 
Pommes sèches. La livre..$ 22 
Cäfé pur “Nabob”, Le meilleur : 
‘ procurable, La livre ....$ .55 


e 


Fèves blanches. Spécial, 3 1i- 
.25 


vres pour $ 
Pois ronds; cuisent bien. Spé- 


V 


* tlal) 16 livres pour .$1.00 


Raisine sans noyaux, secs : ou 


‘coHants.. Sp. de paquet. .$ .15 
Raisins muscat. Spécial, 8 li- 
VER OUT liens 7..$ 50 
Sucre blanc, Sacs de 20 hH- 
Re Re CC { 
Sacs de 100 livres ..... $11.25 


Beurre de ferme, Qualité var 


LB Neue. EST $ 
Beurre de cuisine. Spécial, la 

{1 PROPOS ET RSR EEE qe 49 
Oeufs. La douzaine ...... $ 4 
Fromage. La livre ........ .39 


Saindoux pur. La livre ....$ .41 
Saindoux composé. La liv..$ .35 


FRUITS ET LEGUMES 


Pommes. À 2-livres pour 2 $ 25 
Oranges. La douzaine .4...$ .35 
Ni) ti AO S DS 00! 
Citrons. La douzaine :.... $ .30 
Bananes. La douzaine ....$ .50 
Cocos. Spécial, chaque ...$ .15 
Tomates mûres. Spécial, la li- 
+. PTT OPEN “os $:.30 
 Oîgnons. 2? à itvres pour ....$ .25 


LA MAISON BLANCHE 


| 
| 
Magasin à rayene Pe | 


13-35, AVENUE PROVENCHER $4 SAINT-BON IFACE MAN 


f< 


! Té'éphones Main 878—879 


: SACRE-COEUR 


z 


Baptèmes 

Marie-Marguerite-lrène, née -le 8 
mai, fille de M. &t Mme O. Marquis. 
Parrain, M. Edgar Marquis: iarrai- 
ne, Mlle Eugénie Coste, ; 

Le 18 mai, — Joseph Georges-Ro- 
méo, fils de Albert OCharrion et. de 
Yvonne Descoteaux, Parrain ét mar- 
paine: M, et Mme .R. Descoteaux. 

Le 19 mai Joseph-Leo-Wailter, 
fs de Isidore Dion et de May Brown. 
et marraiïe: Léon: «Joseph 
Dion ét Flora-May Bonin.. 

Le ‘er juin. — Joseph-Roland-Fer- 
nando, fils d'Omer Paquin et dè Marie- 
Berthe Fafard ‘Parrain et maYraine : 
Antonio Paquin et Rolande Paquin. 

Le ler juin. -- dosaph-Pdovard-Jac- 
ques-René, fils d'Albert Auger et de 
RGlande de Denus. Parraine et mar- 
raine: Jacques-R, de Denus et Berthe 
de Denus, } 


: \ n 
— Géorées-Albert, fils de 


Le 8 juin. 
J-Arthur Aubert .et- de Eva White. 
Parrain et marraine: Willlsn et Hé: 
lène Aubert. Û 
4 PRE Se | Ru 
Mariage 


Alphonse Therrien, de Thibeauktvil- 
le. à Mhe Laurin, de Lürette. 
* LL 
Mme Marqas, depuis quelque temps 
très gravement malade, a quitté l'ho- 
pital' : Elle est en vole de rétéblisse- 


ment, Sa fillette a bon envie de vivre 
de longues années. 
LL . 
De passage au presbytère: les RR 
PP. Végina, Guay et Fafard. 
É . + . £ 
Ea semaine dernière le R. P: Nor- 
mandin, O.M.I.,; avait le plaisit de re- 
cevoir sept confrères oblats qui, après 
quatre années de service dans l'armée 
française, retournaient à leur aposto- 
lat dans l'Alberta. ? 
k L LA L] L 
“Je bénis le jour”, écrit M. Onést- 
me Beaudoin, de Saint-Philemon, Que. 
“quand je vous ai envoyé fa cemman- 
de pour le Novoro du Dr' Pierre. Pen- 
dant plus d'une année je souffrais de 
douleurs telles que chaque partie de 
mon corps faisait mal. Après l'emploi 
de deux bouteilles de Novoro, j'étais 
beaucoup soulagé et maintenant, je 
suis complètement rétabli et guéri.” 
Le Nôvoro du Dr Pierre n'est pas un 
remède de pharmacie” Des agents 
spéciaux le suppléent au public 41. 
rectemient  du'laboratoire, Si vous\ne 
connaissez pas d'agent, écrivez direc- 
tement aux seuls fabricants, Dr Peter 
Falrrnéy gnd, Sons Co., 2501 Washing- 
ton Blvd. Chicago, Il. LA 
Les remèdes du Dr Pierre sont dé- 
Mvrés au Canada, libreë de, tous 
droits. À ; 
DD D ——— 
La compagnie Adanac Grain. a, l'an 
dérnier, payé aux fermiers un impor- 
moutant de primes sur le grain 
doût le prix a pas fixé, 


L _ 


é* 


Éonere" 7 NOARR RS : À 
suis proc RRMIER ÉTAGE i [A 
Bes pour dames. Lisle coloré. Rég. 35. Jeudi .... 25 | 
Complets pos enfants. Lavables. Jeudi :....:":::. 375 
. Complets olk nets. 11 à 16 ans. Jeu. .13.50 _ 
Complets pour enfants. Lavables 3 à 7 ans, Jeudi., 1.75 
Chapeaux de püille pour enfants. Jeudi ........... 350 
Panamas Toyo pour hommes. Jeudi ....,,....... 1.95. 
_Gaguetles pour hommes et garçons. Jeudi . ....... Re | 
Etuis d’ che rh à “fer noir. Rég. 10. J. 07 
Résilles 6 pour 35, Jeudi, 6 pour ...: 23 
Résilles 6 pour 25, Jeudi, la douzäine 35 
Coton à coudre. “Jeudi DONNE intacte .25 
Pelle. R costumes. +: d 4 sous la çarte. Jeudi, 3 .. 09 
LA RME S RERO TRRERe 15: 
Porte-hab is uni: Jeudi, 3 pour .......:.,,..:.. 25 
me es rs sûreté De Lon mg Rég. 7. Jeudi, 3 cartes.. .14 
Sacs Japonais Reg 20 et 93, Jeudi ......,......... 10 
bottines, Rég. 3 paires pour 11. Jeudi, 6 15 
Dé Placage en pr À Nés: D Jeudi, 5 vois 03 
: Nécessaires à couture. Rég. 30, Jeudi :..,....,....., 45 
Soutache de coton blanc. Rég. 40. Jeudi . $ 25 
Soutache blanche de biais. Rég. 20 et 23. Jeudi ...,... 15 
Mesure métallique pour tailleurs. Rég. 25. Jeudi. . 10 
Elastique à chapeaux. Rég. 3 Jeudi, 3 verges pour . .. .12 
Elastique à jarretières. . 13 la verge. Jeudi .... 09 
Boutons perle blanc, jeude la ne OPA PO N D En UP 10: 
Boutons perle. Rég. 15:. Jeudi, UR POIEPSDPN, 10 : 
‘Fers à friser Cupi . Rég. odrtna ME ONLOE AOENT 10 
Moustiquaire; Jeudi, la hs HÉROS ET 4::8 10 à 30 
PAP TP ARR ER EE ,---#2.80 à 9.50 
* Menthes Purity. Rég. 45. Jeudi, ja Hoi. see HR 
Fèves de gelée. Rég. 45. Jeudi, la livre :............ < 
Sucre he eh Rég. 25 la bout. Jeudi ........... 
Gomme Wrigley. Juicy Fruit. Rég. 5. Jeudi, 2 potr 06 
“Buds” au lait. tég. la livre. Jeudi, la livre ,... 45 
Sacoches en perles. Ré NS #19, Jeudi 74:52 0: 8.95 
Säcoches en “gun metal” français. Rég. x. Jeudi .. 3.95 


Boucles de souliers. Acier ta 


Rüban taffetas de fantaisie et à fleurs 
Enveloppes commerciales. Boîte 


Plateaux en fil de fer pour 1 
Panier à déchets. Fil de fer, 


Encre bleu noir de Carier Rég. 75. Jeudi 
ke. Ré. 10. Jeudi, 2 pour .15 
che iers, Rég. 10 
mes. Jeudi 
pour hommes. Jeudi . 


Crayons à dessiner Va 
Etuis à crayons pe 
Complets r ho 
Imperméäbles 


illé. J', la pâire..$ .50 à 2.00 


eudi, la verge ° .37 
195, Jeudi . A à" 
ettrés. Rég. $1. Jeudi .. 60 
Rég. 65. Jeudi ......... © 
CR as D } 


15. Jeudi 


Sous-vêtements d'été pour hommes. Jeudi,;le morceau 35 


-Camisoles 
Cravate 


SOCIETE SAINT-JEAN-BAPTISTE 
DE WINNIPEG 
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A son assemblée générale, tenue le 


dimanche 15 courant, après avoir ar- 
rêté définitivement toute 


l'organisa- 
tion du pique-nique qu'ellè veut avoir 
comme célébratiôn de éa fête, la So- 
ciété Saint-Jean-Baptiste a adopté le 
programme rédigé par son président, 
M. L. Arsenault, et laissé au Comité 
Exécutif de la Société, vu les circons- 
tances présentes, le soin de: fixer ulté- 
rieurement -la -date “propice de ce-pr 
que-nique. 


L'emplacement sera, comme il a dé- 
jà été dit, le terrain de la villa Lemire, 
située entre Deer Lodge, et Saint- 
Charles, Un poteau indicateur avec 
inscription très visible indiquera l'en- 
droit où il faudra descendre des chars. 


Par l'enthousiasme de tous pour le 
suecès de cette fête et par le nombre 
et la générosité des donateurs qui se 
sont déjà fait inacrire pour les dons 
en nature et en argent, nous pouvons 
être assurés d'avoir iwprofusitn les ra- 
fraichissements de toutes sortes. et 185 
nombreux prix nécessaires pour satis- 
faire les gagnants des courses et jeux 
qui figuüreront sur ngtre magnifique 
programme. 


Voléi les noms des donateurs jus 
qu'à ce jour, la liste complète ayec'dé- 
tail des dons sera donnée en même 
témps que la date du pique-nique, 


PLe R. P. Normandin, O.M.I.. MM. J. 
M. BesSette (Adanac Grain Co., Ltd.), 
P. Villeneuve, M. Deschène (Black- 
wood's), M. Ruelle, M.  Mousseau 
{MeDonagh and Shea), E. Moisan, H. 
Lauzon (Umrion Transfer), V. Guil 
bert (J.-H. Ashdown Co. Ltd.), JA. 
Banfeld, Henry Hirks and Sons, Dun- 
lop Drug tSore, J.-A. Hébert, C. Buffet, 
J.-H. Lemire, E. Guertin (Western 
Paint Co.), Chevrièr et Fils, la Cie 
Richard, Béliveau, E; Dufresne (Le 
Comptoir Agricole), A, Béland (Chris: 
tie éd LAd.}, La Banque d'Hochela- 
ga, Dr L Benoît, G:H. Beaudry {Un 
lectrice), N. Bazinet, Æ Chaput, The 
T. Eaton Co. -Lid., Russell Lang Co. 


Nous prions ‘toutes es personnes 
ci-dessus nommées de recevoir les plus 


ét caleçons d'été pour garçonnets. Jeudi... 
“Windsor pu dames. Jeudi" 


SAINT-BONIFACE 


A l'occasion de la Trinité, Sa Gran- 
deur Monseigneur l'Archevêéquée a 
noncé un important sermon sur la fête 
du jour. 11 a touché en passant au 
grave problème de la érise sociale 
par ..laquelle nous passons. actuelle- 
ment, 


Dimanche prochain aura lieu la pro- 
<ession-de- la Fête-Dien:-—H-y'aura re: 
| posoir chez les Révérendes Soeurs du 
Précieux Sang etrles Soeurs Oblates. 

L L « 

Nous avons le plaisir de revoir au 
milieu de nous un vrai vétéran %ie la 
guerre actuelle en la personne de M. 
Georges Ducharme, fils de feu le. co- 
lonel Ducharme, 41 s'était enrôlé il 
y a quatre ans, Il a pris part à plu- 
sieurs des plus importantes batailles. 
auxquelles participèrent les troupes 
canadiennes. Parti simple soldat; i) 
revient cäpitâine à l'âge relativement 
Jeune de vingt-cinq ans. Le capitaine 
Ducharme poursuivra sa carrière 
dans l'armée) régulière. : 

LL L2 L 


Nous apprenons avec regret le dé- 
part de M.'Rodolphe Pepin, dont tout, 
Saint-Boniface a apprécié les qualités 
de virtuose, 11 se rend à Boston, où 
il se perfectionnera dans son art. Nous 
avons ferme espoir de le revoir dans 
deux ans, : 

+ + * 
Saint Bonifacd, Man. 
L le 15 mai 1919. 
La Liberté, 
Winnipeg, Man. 
Monsieur le directeur, 
Permettez-moi de me servir des €o- 


l'interprétation qu'on a voulu donner 
de certaines de mes paroles lorsqu'il 
s'est agi, au Conseil, de disposer d'une 
résolution qui lui était transmise par 
{une assemblée des citoyens de Saint- 
(A ee au sujet dé M. Dussaukt, 

I est absolument faux que je me 
| | sois servi de termes qui revenalent à 
| dire que cetté expression d'opinion ne 
pouvait venir de la classe intelligente 


de Saïlnt-Boniface, Voici ce que jai 


chaleureux remerciements de la Bo- dit:. La résolution, telle que rédigée, 


olété Saint-Jean- “Baptiste de Wianies 


n'exprimalt certainement pas læ pen: 


lonnës de votre. journal pour rectifier | 
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sée des citoyens présents à cètte as- 


‘semblée (j'y: assistais. moimêmé), et 


par conséquent, il nous était fmpossi- 
‘ble d’en disposer intelligemmént, Voi- 
là pourquoi je votai pour que ce do- 
cument soit simplement classé, 
Agréez, monsieur le-Rédacteur, l'ex- 
pression de-mes sincères  remércie- 
ments pour la publication de cette let: 
tre qui, je l'espère, mettra les choses 
au point, . 
H. BELIVEAU, 
. Maire. 
L LL L à . 
Tous ceux qui aiment les bons ta- 
bacs, les cigares exquis et las lM- 
queurs douces, etc., agiront sagemén! 
en s'adressant à Lavoie et Cie, 26 rue 
Düumoulin.- ls auront ün prompt, ex- 
cellent service, et: n'auront que des 
articles de première qualité 


le A —— 
L'ATLANTIQUE TRAVERSEE SANE 
AUCUN ARRET 


Londres, 15, -— Deux jeunes off. 
ciers sasn: le. napita in John Alcocx 
eut Brown, ont ac- 
compli. le premier vol sans arrêt au- 
dessus de l'Atlantique, Le voyage 
semble s'être accompli sans aucun in- 
tident: Ce fut un vol sans arrêt ac- 
compli en+16. heures et 12 minutes, de 
Terreneuvée à Clifden, Irlande. La 


de Maé 
et Bijoux 


"483 ose ‘St-Boniface ‘ 


Pierres Precieuses pes Fias- 
cailles et Anneaux LU 


de ee + 


CIMITEO 
_ CANADA 


distance parcourue est de plus de 1900 
milles, L'océan était couvert dé 
brouillard, ce qui rendit très difficile 
la tâche des aviateurs, Ils durent 
parfois s'élever à 6,000 pieds puis rg- 
descendre® voler pratiquement & Ja 
surface . de. l'eau. ‘La distancé par- 
courue est d'un peu plus de 1,900 mil- 
les. , . 
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L'ALLEMAGNE DEVRA ACCEPTER 
OU LES ALLIES L'ENVAHIRONT 


— Paris, 16 juin, — Les Alliés oni fér.. 


miné leur réponse à la dernière note, 
allemande: L'Alletnagne devra accep- 


ter avant la fin dé la semaine sinon 
les Alliés recommenceront la guerre. 
Les armées allemandes n'ont pas d'a. 
vions, de matériel de guerre, de mu- 
nitions, et ne pourraient pas faire une 
résistänce effective.” Les troupes bel. 
ges occupent la frontière de Cologhe 
à la Hollande ét ne sont qu'a une 
journée dé marche de Essen, Les trôu- 
pés anglaises appuleraient la marche 
en avant des Belges,et oceuperafent 
les régions minières. L'armée améri- 
caine occuperait Frankfort et les trou 
pes. francaises prendraient Handu, 
Wurzburg et Ulm, ? 


| Medailles 
Ôr Argent 
Bronze 


Marge 
Venez. me voir ou Ecrivez. Tel M. 1324 | 
EUGENE BOISMENU 


490 Moin se: Winnipeg 


Î 


i 


